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14 MAI 2026

08:00 - 09:00 GMT+2

Cérémonie d'ouverture

Speakers

Eleni GIOKOS / Présentatrice & Correspondante, CNN
H.E. Paul KAGAME / Président, République du Rwanda
Makhtar DIOP / Directeur Général, Société Financière Internationale
Amir BEN YAHMED / CEO, Jeune Afrique Media Group
Jean Guy AFRIKA / Directeur Général, Rwanda Development Board



14 MAI 2026

08:10 - 08:30 GMT+2

ACF TV – Welcome : Quels types d’entreprises

africaines vont changer d’échelle ou disparaître ?

Le secteur privé africain doit changer d’échelle pour absorber les chocs mondiaux, mais quels types
d’entreprises disposeront réellement des capacités nécessaires pour y parvenir ? Alors que l’aide
internationale recule, que le conflit au Moyen-Orient perturbe les marchés et que les investisseurs se
replient vers des valeurs refuges, certaines entreprises africaines risquent-elles tout simplement de
disparaître ? Africa CEO Forum TV présente le thème central du sommet 2026 : un modèle de prospérité
partagée fondé sur des infrastructures transfrontalières, des réglementations harmonisées et un capital
partagé, et évalue la capacité des conditions actuelles à soutenir l’émergence de champions régionaux
d’envergure. 

Speakers

Terryanne CHEBET / Directrice Générale, Pink Foundry Communications
Mayowa KUYORO / Associée et responsable de la Fintech et des paiements pour l'Europe de
l'Est, le Moyen-Orient et l'Afrique, McKinsey & Company
Ebenezer ASANTE / Vice-Président, MTN Group



14 MAI 2026

09:00 - 09:15 GMT+2

Allocution d’ouverture 

L’Afrique à l’échelle : capitaux, politiques publiques et

croissance

Speakers

Abdul Samad RABIU / Président exécutif, BUA Group



14 MAI 2026

09:15 - 10:30 GMT+2

Panel d'ouverture 

Scale or Fail : pourquoi le capitalisme africain doit unir

ses forces ?

L’érosion du multilatéralisme, la recomposition des échanges commerciaux et le recul des flux d’aide
redessinent la carte du capital mondial. Dans ce nouvel ordre, la taille n’est plus un avantage stratégique
– elle devient la première ligne de défense. L’Afrique aborde ce moment avec un véritable élan. Mais
l’élan ne suffit pas : ce qui manque encore, c’est l’échelle. Celle-ci ne pourra être atteinte qu’autour d’un
principe structurant : la propriété partagée – un capitalisme africain où États, entreprises et investisseurs
unissent leurs forces pour investir dans les actifs, les marchés et les infrastructures du continent. Le
panel d’ouverture de l’Africa CEO Forum réunit des dirigeants au croisement du capital, de l’industrie et
des politiques publiques autour d’une question décisive : comment transformer la vision d’un capitalisme
africain partagé en réalité économique — et quels obstacles restent à lever ?

Points clés

Investissements partagés : les marchés de capitaux africains et les investisseurs institutionnels
peuvent-ils devenir la colonne vertébrale de l’expansion continentale ?
Infrastructures partagées : Comment passer de mégaprojets isolés à des corridors transfrontaliers
intégrés – reliant ressources, marchés et populations à l’échelle du continent ?
Réglementations partagées : Comment les cadres juridiques et technologiques peuvent-ils devenir
des moteurs d’échelle et transformer la cohérence réglementaire en avantage compétitif
continental ?

Speakers

Jennifer ZABASAJJA / Correspondante et Présentatrice, Bloomberg TV
Ethiopis TAFARA / Vice-président régional, Afrique, Société Financière Internationale
Jean-Pascal TRICOIRE / Président du Conseil d'administration, Schneider Electric
H.E. Abdullah ALMUSAIBEEH / Président, BADEA
Mary-Ann MUSANGI / Directrice Générale, HACO Industries



14 MAI 2026

10:44 - 11:00 GMT+2

Invest in Côte d'Ivoire 

Conversation with H.E. Robert BEUGRE MAMBE

Les grandes économies mobilisent désormais ouvertement la puissance publique pour soutenir leurs
champions nationaux. L’Afrique dispose d’atouts considérables, mais les atouts seuls ne font pas levier :
le levier suppose l’échelle. S.E. Robert Beugré Mambé, Premier ministre de Côte d’Ivoire, revient sur les
choix qui permettent de franchir ce cap.

Speakers

Marwane BEN YAHMED / Directeur de la publication, Jeune Afrique
H.E. Robert BEUGRE MAMBE / Premier Ministre, Chef du Gouvernement, République de Côte
d'Ivoire



14 MAI 2026

10:45 - 11:45 GMT+2

Panel 

WFC - Circuit fermé : pourquoi les entrepreneures

africaines se tiennent à l'écart du capital-croissance

En Afrique subsaharienne, l’écart de patrimoine commence avant même les décisions d’investissement.
Les entrepreneures sont deux fois plus susceptibles que leurs homologues masculins de ne pas solliciter
de prêts bancaires, malgré des taux d’approbation similaires. Cette auto-exclusion se répercute tout au
long de la chaîne de financement, concentrant les femmes d’affaires africaines dans des secteurs qui
attirent 16 % moins d’investissements et limitant les financements PE/VC à un médian de 500 000
dollars contre 9,7 millions pour les hommes. Il en résulte une boucle auto-renforçante qui limite
systématiquement l’émergence d’entreprises à forte croissance — et coûte à la région un estimé de 95
milliards de dollars de productivité perdue chaque année. Autant qu’une question d’inclusion, il s’agit
d’une défaillance d’allocation du capital. 

Points clés 

Du démarchage par les chargés de clientèle au scoring de crédit neutralisant les biais, quelles
interventions structurelles pourraient briser la dynamique d’auto-exclusion à sa source ?
Comment repenser les comités d’investissement autour des données de rendement plutôt que des
stéréotypes sectoriels – et quels programmes d’approvisionnement peuvent activement attirer ces
entreprises vers les secteurs à forte intensité de capital ?
Que faudrait-il pour construire l’infrastructure d’analyse – données standardisées, signaux de crédit
alternatifs, benchmarks de portefeuille – qui rende ces entreprises lisibles aux yeux du capital
institutionnel ?

Speakers

Victoria RUBADIRI / Journaliste correspondante, CNN
Coura Carine SENE / Directrice Régionale, Wave Mobile Money Group
Ndidi OKONKWO NWUNELI / PDG, One Campaign
Michael JONGENEEL / Directeur Général, FMO
Rachel MORÉ-OSHODI / Directrice Générale & CEO, ARM-Harith
Aminata KANE / Vice-Présidente Senior Afrique Centrale et de l'Ouest, Visa



14 MAI 2026

10:45 - 12:00 GMT+2

Invest in Côte d'Ivoire

Rassemblement annuel de référence du secteur privé africain, l’Africa CEO Forum consacre une large
part de ses activités au dialogue entre décideurs publics et leaders du monde des affaires. Dans le cadre
des sessions «Invest In», les plus hautes autorités de pays africains, Premiers ministres, ministres et
hauts fonctionnaires, exposent leur stratégie de développement économique aux investisseurs et PDG.
Ces conférences sont l’occasion de dialoguer librement avec les délégations officielles sur de nombreux
sujets, de l’environnement des affaires aux projets d’investissements public et privé.

Speakers

Eric KACOU / Cofondateur et PDG d’Entrepreneurial, Solutions Partners (ESP)
H.E. Souleymane DIARRASSOUBA / Ministre du Plan et du Développement, République de Côte
d'Ivoire
H.E. Ibrahim Kalil KONATE / Ministre du Commerce, de l'Industrie et de l'Artisanat, République de
Côte d'Ivoire
H.E. Djibril OUATTARA / Ministre de la Transition Numérique et de l'Innovation Technologique,
République de Côte d'Ivoire
Nathalie Kouassi AKON / Directrice régionale Golfe de Guinée, Société Financière Internationale
Ahmed CISSE / Président, Confédération Générale des Entreprises de Côte d’Ivoire (CGECI)



14 MAI 2026

11:00 - 00:00 GMT+2

Panel 

Du cargo au kilowatt : le boom gazier africain peut-il

électrifier l'Afrique ?

Le secteur gazier amont africain accélère. Au Sénégal, le projet GTA a lancé ses exportations en 2025 ;
le Congo a expédié son premier cargo de GNL en 2026 ; et de nouvelles capacités de liquéfaction au
Nigeria et au Mozambique s’apprêtent à entrer en service. Pourtant, à mesure que les tensions
géopolitiques et les prix du gaz augmentent, le gaz africain semble destiné presque exclusivement aux
marchés internationaux, avec des exportations appelées à doubler d’ici 2030. Les projets de conversion
du gaz en électricité pour les marchés domestiques continuent de prendre du retard et, malgré des
initiatives comme Mission 300 pour stimuler la demande intérieure, les marchés d’exportation restent
l’option la plus sûre. Comment les acteurs africains peuvent-ils aligner rapidement contrats, logistique,
incitations et mécanismes de financement pour valoriser leur propre ressource énergétique et en faire
bénéficier leurs économies ?

Points clés

Ordre de priorité : Quels modèles de chaîne d’approvisionnement et quels accords contractuels
peuvent rendre la consommation régionale commercialement viable pour producteurs, offtakers et
consommateurs ?
L’équation du financement : Mission 300 fait progresser les investissements dans les réseaux,
mais la solvabilité des consommateurs reste un obstacle. Quels instruments de partage des
risques pourraient mobiliser davantage d’investissements ?
Combler le fossé : Les projets d’exportation peuvent-ils être réorientés vers l’approvisionnement
local – et quels outils d’atténuation des risques rendraient cette transition viable ?

Speakers

Julians AMBOKO / Rédacteur en chef économie, Nation Media Group
Tony ATTAH / PDG et Directeur Général, Renaissance Energy Company
Mike SANGSTER / Senior Vice President, Afrique, Upstream Operations, TotalEnergies
William ASIKO / Senior Vice-Président Afrique, Fondation Rockefeller
Acha LEKE / Associé principal et Président, McKinsey & Company, Africa
Amadou HOTT / Chair Africa Advisory, VISION INVEST



14 MAI 2026

11:00 - 12:30 GMT+2

Invest in Rwanda

Rassemblement annuel de référence du secteur privé africain, l’Africa CEO Forum consacre une large
part de ses activités au dialogue entre décideurs publics et leaders du monde des affaires. Dans le cadre
des sessions «Invest In», les plus hautes autorités de pays africains, Premiers ministres, ministres et
hauts fonctionnaires, exposent leur stratégie de développement économique aux investisseurs et PDG.
Ces conférences sont l’occasion de dialoguer librement avec les délégations officielles sur de nombreux
sujets, de l’environnement des affaires aux projets d’investissements public et privé.

Speakers

Shalini UNNIKRISHNAN / Directrice générale et associée senior, BCG
Jean Guy AFRIKA / Chief Executive Officer, Rwanda Development Board
Ethiopis TAFARA / Regional Vice President for Africa, IFC
Ahmed ELSEWEDY / Président-Directeur Général, Elsewedy Electric
Peter GELETA / Directeur Général, Trinity Metals
Eric DUVAL / Président et Fondateur, Groupe Duval
Caitlin BURTON / Directrice Afrique, Zipline
Michelle UMURUNGI / Directrice des Investissements, RDB
Louise KANYONGA / Deputy CEO, Rwanda Social Security Board (RSSB)



14 MAI 2026

11:00 - 12:00 GMT+2

Side Event McKinsey 

Du potentiel à la performance : panorama de la

banque africaine

Participation sur invitation.

Les marchés financiers africains, avec un secteur bancaire particulièrement dynamique, figurent parmi
les plus actifs au monde. Portées par la vigueur du crédit et des activités de marchés de capitaux, les
banques africaines ont affiché en 2024 un ROE de 19 %, bien au-dessus de la moyenne mondiale de 10
%. Des lacunes persistantes – en matière d’accès aux services financiers comme d’infrastructures –
ainsi que des vents contraires macroéconomiques continuent toutefois de freiner le développement du
secteur. Cette table ronde stratégique, exclusive, examinera six facteurs susceptibles de soutenir la
rentabilité future des banques africaines. Celles-ci devront consolider leurs acquis autour de trois
priorités : stabilité financière, croissance disciplinée et capacités opérationnelles. Cela suppose de
s’implanter sur de nouveaux marchés lorsque les fondamentaux le justifient, de renforcer la résilience
face aux risques cyber, à la fraude et aux vulnérabilités opérationnelles, et d’intégrer l’IA à grande
échelle tout en consolidant les infrastructures de données. La discussion s’appuiera sur l’expérience
d’acteurs majeurs en Égypte, au Kenya, au Maroc, au Nigeria et en Afrique du Sud.

Speakers

Mayowa KUYORO / Associée et responsable de la Fintech et des paiements pour l'Europe de
l'Est, le Moyen-Orient et l'Afrique, McKinsey & Company



14 MAI 2026

11:15 - 12:15 GMT+2

MOPAT Side Event I De la vision à l'exécution : PPP et

infrastructures économiques au service de

l'accélération industrielle de l'Afrique

Accès sur invitation uniquement.

L’agenda d’industrialisation de l’Afrique entre dans une nouvelle phase : plus capitalistique, plus tirée par
les infrastructures, plus dépendante de plateformes économiques intégrées. Pourtant, l’écart entre
ambition et exécution demeure une contrainte majeure. De nombreux projets phares continuent de
stagner avant d’atteindre leur clôture financière. L’accélération de leur mise en œuvre nécessitera des
partenariats public-privé plus solides, des partenaires d’exécution crédibles et des infrastructures
économiques intégrées, notamment des zones économiques spéciales, des corridors industriels, des
infrastructures énergétiques, des pôles touristiques et des plateformes agro-industrielles. L’alignement
des gouvernements, investisseurs et opérateurs autour de structures bancables et d’infrastructures
régionales cohérentes sera déterminant pour transformer les projets annoncés en actifs opérationnels et
bâtir des écosystèmes industriels compétitifs à travers le continent.

 

Points clés :

Comment faire passer les grands projets industriels et d’infrastructures du concept au bouclage
financier, et construire un pipeline crédible et exécutable à l’échelle régionale ?
Quels cadres PPP et quels modèles d’infrastructures économiques (ZES, corridors, énergie,
tourisme, plateformes agro-industrielles) attirent le plus efficacement les opérateurs industriels et
sécurisent l’investissement de long terme ?
Comment articuler PPP et infrastructures économiques intégrées pour bâtir des plateformes
régionalement compétitives, capter les capitaux, renforcer les chaînes de valeur locales et générer
un impact économique durable ?

Speakers

Moustapha IBRAHIM MALLOUM / Vice Directeur Régional, Afrique de l'Ouest, Proparco
Mouhamed DIENG / Fondateur & Directeur Général, MOPAT
Habyba THIERO / Co-Fondatrice, MOPAT
Moussa KOUYATE / Président , Comité National de Pilotage des Partenariats Public-Privé (CNP-
PPP)



14 MAI 2026

11:30 - 13:00 GMT+2

Dialogue exécutif 

Ouvert ou à prendre ? L'Afrique face au surplus

asiatique et à la reconfiguration des échanges

mondiaux

Accès sur inscription via l’application de l’événement ou sur invitation uniquement.

Les flux commerciaux mondiaux sont redessinés par les surcapacités industrielles asiatiques, la
réorientation des routes commerciales et le retour de l’interventionnisme étatique dans les grandes
économies. En 2025, la recrudescence des tensions commerciales a accéléré cette reconfiguration : les
excédents de production cherchent des débouchés sur les marchés ouverts, l’Afrique en tête. Si le
continent reste attaché au libre-échange et si les importations peuvent soutenir le pouvoir d’achat des
consommateurs, elles risquent aussi de creuser les déséquilibres commerciaux et d’accentuer la
dépendance aux marchés extérieurs. Ce Dialogue exécutif examinera comment les économies africaines
peuvent rester ouvertes aux affaires tout en gérant les déséquilibres émergents, en préservant leurs
ambitions industrielles et en consolidant leur position dans un système commercial mondial de plus en
plus fragmenté.

Points clés

Formules gagnantes : L’essor de l’automobile au Maroc et de la pharmacie au Kenya montrent que
les paris industriels peuvent payer. Comment dirigeants publics et privés africains peuvent-ils
identifier et soutenir ensemble les filières gagnantes ?
Ouverts, pas offerts : Comment les économies africaines peuvent-elles concilier ouverture
commerciale et objectifs industriels et de compétitivité ?
Ateliers du monde : Les infrastructures commerciales peuvent-elles faire de l’Afrique le maillon
intermédiaire entre la base productive asiatique et les marchés occidentaux ?

Speakers

Abdou DIOP / Associé Gérant, Forvis Mazars
Guillaume DALAIS / Directeur Général , CIEL Groupe
Nicolas SARTINI / Senior Vice Président Développement Commercial, MSC
Martijn VAN DONGEN / Vice-président, responsable mondial du développement d'entreprise, APM
Terminals
Alexia LATORTUE / Head of Secretariat, Future of Development Cooperation Coalition



14 MAI 2026

11:45 - 12:00 GMT+2

Conversation With 

À la bonne échelle : soutenir les ambitions des

entrepreneurs africains

À travers l’Afrique, des entrepreneurs bâtissent des firmes qui répondent aux défis climatiques et à
l’emploi. Mais changer d’échelle reste rarement simple. Entre financement insuffisant, réglementation
complexe et marchés fragmentés, les obstacles dépassent largement la seule question du capital
philanthropique. Le capital domestique africain progresse ; reste à savoir comment le mobiliser plus
efficacement au service des priorités du continent. Dans cette conversation, Sewit Ahderom, présidente
de la Fondation Mastercard, explore les conditions nécessaires à l’émergence d’entreprises africaines de
grande échelle, et la manière dont finance, philanthropie et marchés doivent évoluer pour soutenir cette
ambition, notamment dans les secteurs créateurs d’emplois pour la jeunesse.

Speakers

British A. ROBINSON / Présidente Afrique, Milken Institute International
Sewit AHDEROM / Présidente & Directrice Générale, Mastercard Foundation



14 MAI 2026

11:45 - 13:15 GMT+2

Invest in Maroc

Rassemblement annuel de référence du secteur privé africain, l’Africa CEO Forum consacre une large
part de ses activités au dialogue entre décideurs publics et leaders du monde des affaires. Dans le cadre
des sessions «Invest In», les plus hautes autorités de pays africains, Premiers ministres, ministres et
hauts fonctionnaires, exposent leur stratégie de développement économique aux investisseurs et PDG.
Ces conférences sont l’occasion de dialoguer librement avec les délégations officielles sur de nombreux
sujets, de l’environnement des affaires aux projets d’investissements public et privé.

Speakers

Manal BERNOUSSI / Fondatrice & Directrice Générale, Leaders on Purpose
H.E. Karim ZIDANE / Ministre Délégué auprès du Chef du Gouvernement, chargé de
l’Investissement, de la Convergence et de l’Evaluation des Politiques Publiques, Royaume du
Maroc
Khalid BADDOU / Directeur Exécutif des Affaires Institutionnelles, Université Mohammed VI
Polytechnique (UM6P)
Cheikh-Oumar SYLLA / Directeur Régional Afrique du Nord et Corne de l'Afrique, Société
Financière Internationale (SFI)
Amina BENKHADRA / CEO, Office National des Hydrocarbures et des Mines (ONHYM)
Hicham LARAQUI HOUSSEINI / Directeur Général, SEREND
Maturin TCHOUMI / Responsable pour le secteur pharmaceutique - Afrique, Roche
Seddiq HASSANI / Directeur Général, INGELEC
Youssef TBER / Directeur des Investissements et des Exportations, Agence Marocaine de
Développement des Investissements et des Exportations (AMDIE)



14 MAI 2026

12:00 - 12:20 GMT+2

Au cœur des tensions au Moyen-Orient et des

politiques tarifaires : dans quelle mesure le secteur

privé africain sera-t-il touché ?

Le conflit avec l’Iran, la hausse des droits de douane américains et les tensions au Moyen-Orient
redessinent les perspectives des entreprises africaines. Alors que le continent devait initialement
connaître une croissance supérieure à la moyenne mondiale en 2026-2027, cet élan est désormais
fragilisé. Entre la prolongation de droits de douane de 30 % sur les exportations de l’Afrique du Sud, la
perte des avantages de l’AGOA pour plusieurs pays et la flambée des prix du carburant, la géopolitique
s’impose comme un facteur déterminant. Dans ce contexte, comment l’Afrique et son secteur privé
peuvent-ils s’adapter pour préserver leur avantage compétitif et transformer ces contraintes en
opportunités ?

Speakers

Terryanne CHEBET / Directrice Générale, Pink Foundry Communications
Trudi MAKHAYA / Associée, BCG
Jeff GABLE / Economiste en chef, Absa Group
Dion SHANGO / Directeur Général Afrique , PwC



14 MAI 2026

12:30 - 13:30 GMT+2

Corridors bleus : libérer le potentiel logistique caché

de l'Afrique

L’Afrique achemine 80 % de ses marchandises par la route – son mode de transport le plus coûteux. Les
voies navigables intérieures pourraient réduire les coûts logistiques de 30 à 60 %, tout en renforçant la
production hydroélectrique, l’irrigation et la résilience climatique. Ailleurs dans le monde, les fleuves sont
des corridors économiques intégrés : le Yangtsé génère à lui seul plus de 40 % du PIB chinois. En
Afrique, l’infrastructure fluviale reste fragmentée. Énergie, agriculture et transport sont planifiés en silos,
ce qui alourdit les coûts et érode la compétitivité. Des projets comme le corridor Lac
Victoria–Méditerranée de la BAD montrent qu’une autre approche est possible. Les corridors fluviaux
multifonctionnels pourraient devenir le prochain levier de productivité du continent – à condition d’aligner
gouvernance, investisseurs de référence et montages financiers capables d’intégrer énergie, agriculture
et commerce dans des plateformes finançables.

Points clés

Freins à quai : Quels obstacles entravent le développement des ports fluviaux ? Pourquoi les
grands industriels — qui déplacent des millions de tonnes — ne basculent-ils pas de la route au
fleuve ?
Échelles de gouvernance : Comment promoteurs de projets, gouvernements et institutions
financières peuvent-ils faire émerger des instances de gouvernance à l’échelle des corridors ?
Financements fluides : Les hubs multifonctionnels sont plus complexes à financer que des projets
portuaires ou énergétiques individuels. Comment dérisquer ces infrastructures ?

Speakers

Asmae KADDOURI / Journaliste économique, Africa Business+
Oluwadamilola EMMANUEL / Conseiller spécial du gouverneur de l’État de Lagos chargé de
l’économie bleue et Directeur Général, Lagos Waterways Authority
Ousmane DIONE / Vice-Président régional, Moyen-Orient et Afrique du Nord, Banque Mondiale
Diane KARUSISI / CEO, Bank of Kigali
Adeline GABILLAUD / Directrice régionale, Afrique , CMA CGM Group



14 MAI 2026

12:30 - 13:30 GMT+2

Panel 

Patience zéro : vers une révolution de l’accès aux soins

en Afrique ?

Au Mozambique et au Nigeria, la logistique du dernier kilomètre représente jusqu’à 80 % du coût
d’acheminement des vaccins et des traitements antipaludiques. À travers le continent, elle reste un
facteur majeur d’inaccessibilité aux soins, aux diagnostics et aux produits essentiels. Des innovations
dans la chaîne du froid aux livraisons par drone, de la télémédecine à la formation des agents
communautaires, le potentiel de transformation est considérable. Les 150 millions de dollars investis par
la DFC dans Zipline en sont un signal. À mesure que les besoins basculent des maladies aiguës vers les
pathologies chroniques, comment accélérer l’accès aux soins tout en construisant des modèles viables ?

Points clés

Qui paie : Comment fabricants, logisticiens, philanthropes et gouvernements peuvent-ils collaborer
pour réduire le coût des soins accessibles ?
Changer d’échelle : Quels leviers technologiques transforment aujourd’hui l’accès aux soins ?
Données exploitables : Comment dépasser la fragmentation des données pour faire de la
prestation de soins un secteur finançable et structuré pour croître ?

Speakers

Prashant YADAV / Professeur affilié de technologie et de gestion des opérations, Conseil des
relations étrangères
Solomon ZEWDU / Directeur Général, The END Fund
Caitlin BURTON / Directrice Afrique, Zipline
Mohammed AKOOJEE / Directeur Général Afrique Sub-saharienne, DP World
Neel ANDHEE-SHAH / Président par intérim Afrique , ASTRAZENECA
Françoise LOMBARD / Directrice Générale, Proparco
Kanwulia OKAFOR / Directrice Services Industries, GSMA Africa



14 MAI 2026

12:30 - 14:00 GMT+2

Cocktail Disrupters Club & 20 futurs champions de la

tech 

Au-delà du financement : construire une infrastructure

adaptée aux besoins réels des startups africaines

Les start-ups africaines ont levé plus de 3,4 milliards de dollars en 2025, confirmant la résilience de
l’écosystème d’innovation sur le continent. Mais au-delà du financement, les start-ups sont confrontées à
un défi plus profond : l’absence des systèmes sous-jacents nécessaires à leur croissance. Des réseaux
de business angels locaux limités et un accès fragmenté au savoir-faire opérationnel, en passant par des
normes de conception de produits insuffisantes et l’absence de communautés de fondateurs solides, de
nombreux entrepreneurs continuent de se développer en vase clos. Aux tout premiers stades, où le
risque est le plus élevé et où les capitaux privés s’aventurent rarement, le secteur public a également un
rôle crucial à jouer à travers des fonds d’amorçage dédiés, des programmes de soutien et des cadres
reglémentaires qui créent les conditions propices à l’émergence d’un écosystème plus large. En
conséquence, le paysage des start-ups africaines reste riche en idées, mais inégal en termes de mise en
œuvre et de durabilité.

Lors de ce cocktail exclusif organisé par VISA, Jeune Afrique et The Africa Report, des fondateurs de
start-ups, des investisseurs, des bâtisseurs d’écosystèmes et des acteurs publics se réuniront pour
explorer comment renforcer les infrastructures en matière de capital, de connaissances, de conception et
de communauté, tant dans la sphère publique que privée, nécessaires pour transformer l’innovation
africaine en entreprises durables.

Speakers

Babacar SECK / Fondateur et Associé Gérant, Askya Investment Partners
Ismahill DIABY / Vice Président, Afrique de l'Ouest et Centrale, Visa
Tobe ARIZE / Co-Fondateur & Directeur général, PowerLabs
Maimouna DIALLO / Co-Fondatrice & Directrice Commerciale, SKALETEK
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Africa Business Leaders Coalition (ABLC) I Dialogue

exécutif : Débloquer le commerce intra-africain grâce à

une action collective des CEO

Accès sur inscription via l’application de l’événement ou sur invitation uniquement.

Cette table ronde à huis clos de Africa Business Leaders Coalition réunit un groupe restreint de CEO et
de dirigeants multilatéraux afin de faire avancer l’action du secteur privé en faveur du commerce intra-
africain. Articulée autour du lancement des « Five Mindset Shifts to Unlock Intra-African Trade » de
l’ABLC, cette session est organisée par United Nations Global Compact et Boston Consulting Group afin
de transformer les enseignements de l’ABLC et les ambitions de la ZLECAf en initiatives concrètes
portées par les CEO, capables d’accélérer le commerce et l’investissement sur le continent.

Speakers

Trudi MAKHAYA / Associée, BCG
Sanda OJIAMBO / Sous-Secrétaire générale & CEO, Pacte mondial des Nations Unies
Patrick DUPOUX / Directeur Général & Associé principal, membre du comité exécutif du BCG, BCG
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Conversation With 

Une croissance assurée

À travers l’Afrique, le taux de pénétration de l’assurance reste inférieur à 3 % du PIB dans la plupart des
marchés parce que les mécanismes capables de les évaluer, mutualiser et absorber n’existent pas à
grande échelle. Sans cette infrastructure, l’investissement ralentit, les amortisseurs budgétaires restent
fragiles, et les ambitions de croissance dépassent les capacités des systèmes financiers. Le Rwanda
expérimente une autre voie : une stratégie nationale qui fait de l’assurance et de la réassurance non de
simples services financiers, mais des instruments de transformation structurelle. Soraya Hakuziyaremye,
Gouverneure de la Banque nationale du Rwanda, et Corneille Karekezi, directeur général du groupe
Africa Re, défendent une assurance pensée comme infrastructure stratégique – et ce qu’il faut bâtir pour
lui permettre de jouer pleinement ce rôle.

Speakers

Fiona MUTHONI NARINGWA / Journaliste, Africa Storyline
Soraya M. HAKUZIYAREMYE / Gouverneur, Banque nationale du Rwanda
Corneille KAREKEZI / Directeur Général Groupe & Chairperson, AFRICA RE - AAMFI
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Table ronde stratégique 

Règles de l'art : contenu local, compétitivité et le futur

industriel de l'Afrique

Participation en s’inscrivant via l’appli ou sur invitation.

À travers l’Afrique, une vague de codes miniers et énergétiques verrouille pour des décennies des règles
de contenu local rigides, souvent via quotas qui renchérissent les coûts et ralentissent les achats. En
Afrique du Sud, ces mandats auraient alourdi les coûts de projet jusqu’à 10 %, quand le Chili et le Brésil
privilégient des approches progressives et incitatives, plus propices à l’attraction des capitaux et au
développement des capacités locales. Le danger : éroder la compétitivité d’une industrie dont les
capitaux sont mobiles à l’échelle mondiale. Des modèles plus flexibles existent – du programme Zimele
d’Anglo American au projet Kaminho de TotalEnergies en Angola – liant localisation, capacités réelles et
bancabilité des projets. L’opportunité : transformer les exigences de contenu local en véritable avantage
compétitif.

Points clés

Justes retours : Comment négocier des cadres de localisation qui transforment les surcoûts
d’aujourd’hui en gains partagés demain ?
Valeur nette : Quelles obligations de contenu local engendrent le plus de contraintes pour le moins
de valeur locale créée – et lesquelles offrent le meilleur retour pour les sociétés africaines ?
Revoir le patron : comment adapter les règles de contenu local aux nouvelles réalités du secteur
extractif mondial ?

Speakers

Asmae KADDOURI / Journaliste économique, Africa Business+
Shruti AGGARWAL / Directrice Exécutive, Shema Power Lake Kivu Limited
H.E. Bouna SYLLA / Ministre des Mines et de la Géologie, République de Guinée
Ayodeji ADELAGUN / CEO, Nigeria, Standard Chartered
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Table ronde stratégique 

Financer l’avenir nucléaire de l’Afrique : des premiers

projets à un investissement à grande échelle

Accès sur inscription via l’application de l’événement ou sur invitation.

À mesure que les économies africaines font face à une demande énergétique croissante, à des
ambitions d’industrialisation et à une pression accrue pour se décarboner, l’énergie nucléaire – en
particulier les petits réacteurs modulaires (PRM) – s’impose comme une solution de base crédible.
Plusieurs pays avancent dans leurs études de faisabilité et leurs cadres réglementaires, mais les progrès
restent contraints par un défi critique : le financement. Les projets nucléaires sont capitalistiques, de long
terme et perçus comme à haut risque, ce qui les rend difficiles à structurer dans les modèles de
financement d’infrastructure existants. Si les approches adossées à la souveraineté ont porté des projets
à l’échelle mondiale, les marchés doivent désormais explorer des structures de financement mixtes
alignant les priorités publiques avec les attentes des capitaux privés.

Points clés 

Quels modèles de financement – souverain, PPP ou hybride – peuvent rendre les projets
nucléaires africains bancables et fiscalement soutenables, et comment le nucléaire doit-il s’inscrire
dans le cadre du financement climatique ?
Comment les institutions de financement du développement et les agences de crédit à l’exportation
peuvent-elles collaborer, et comment un cadre tel que la NAFA pourrait-il soutenir un pipeline de
structures de financement nucléaire reproductibles ?
Quelles conditions minimales – demande, préparation du réseau, capacité institutionnelle – doivent
être réunies pour qu’un projet nucléaire soit prêt à accueillir des investissements ?

 

Speakers

Katie HILL / Associée & Directrice, BCG Nairobi
H.E. Robert Koffi Messan EKLO / Ministre de l'Energie, République du Togo
Serge EKUE / Président, BOAD
Lassina ZERBO / Président et Conseiller en énergie et membre du Conseil de stratégie et de
politique, Agence rwandaise de l'énergie atomique (RAEB) & Bureau de la Présidence
Loyiso TYABASHE / PDG Groupe, South African Nuclear Energy Corporation (Necsa)
Valerie LEVKOV / Vice Présidente pour l'Infrastructure, Groupe de la Banque mondiale
H.E. Essowè Georges BARCOLA / Ministre des Finances et du Budget, République du Togo
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Capturer les bénéfices de l’IA

L’IA générative pourrait générer jusqu’à 103 milliards de dollars de valeur économique annuelle dans
plusieurs secteurs en Afrique, prédisent les analystes. Les fintechs et les banques l’utilisent déjà pour
lutter contre la fraude ; les entreprises d’agritech s’en servent pour optimiser les chaînes
d’approvisionnement alimentaire ; et les sociétés déploient des chatbots pour réinventer l’expérience
client. Ces entreprises qui se lancent dans l’IA réalisent-elles des économies suffisamment importantes
pour justifier cet investissement, et dans quelle mesure les modèles d’IA s’adaptent-ils aux réalités des
firmes africaines ?

Speakers

Terryanne CHEBET / Directrice Générale, Pink Foundry Communications
Michael TSAN / Responsable mondial IA et Associé senior, Dalberg Advisors
Emmanuel LUBANZADIO / Responsable Afrique, OpenAI
Kate KALLOT / Fondatrice & CEO, Amini
Babacar SECK / Fondateur et Associé Gérant, Askya Investment Partners
Chad POLLOCK / Vice-président & Directeur général Afrique de l'Est, VISA
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Table ronde stratégique 

Corridors de compétences : déployer les expertises

africaines sans frontières

Participation en s’inscrivant via l’appli ou sur invitation.

L’intégration économique africaine reste entravée par une mobilité du travail limitée. Permis de travail
lents, règles imprévisibles, décisions opaques. Pourtant les entreprises sont prêtes : une enquête SAP
au Kenya, au Nigeria et en Afrique du Sud révèle que la localisation géographique est l’un des critères
de recrutement les moins déterminants – cité par seulement 19 % des entreprises. Dans l’énergie, la
construction, la santé et la logistique, 30% à 50 % des entreprises identifient les pénuries de
compétences comme une contrainte majeure, selon la BAD. Cette table ronde confronte ces réalités et
interroge la faisabilité d’un système numérique simple et fiable pour catalyser la mobilité intra-africaine
des talents.

Points clés 

Droits de passage : Quelles mesures rendraient le déploiement transfrontalier de managers
africains rapide, prévisible et administrativement simple ?
Secteurs pilotes :  Finance, télécoms, logistique… – quels sont les meilleurs secteurs pour tester
un système de mobilité professionnelle transfrontalière ?
Équilibre des flux : Comment concevoir des dispositifs qui facilitent l’accès aux talents sans
fragiliser les marchés du travail locaux ?

Speakers

Prof. Dayalan GOVENDER / Responsable de la transformation des organisations et des
ressources humaines – Afrique, PwC
Aliou MAIGA / Directeur Régional de l'Industrie pour l'Afrique, Institutions Financières, Société
Financière Internationale
Nikki GERMANY / Directrice Générale, Moringa School
Julien GARCIER / Directeur Général, Sagaci Research
Kaushik BURMAN / PDG et Directeur du Conseil d'Administration, Spiro
Jansen DURHAM / Co-fondateur, Fixa Rwanda
Adnane BEN HALIMA / Vice Président en charge des relations publiques pour la région
Méditerranée
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Conversation with 

Puissance durable : pérenniser la valeur minière

La résilience dans le secteur minier ne se résume pas à traverser un cycle baissier. Il s’agit de concevoir
une économie qui n’a pas besoin de survivre. S.E. Ndaba Gaolathe, Vice-Président du Botswana, aborde
ce défi en posant la question préalable : avant la conception de projets intégrés mines-énergie, avant les
structures de financement – que doit décider un gouvernement sur la propriété des minéraux critiques et
des infrastructures énergétiques, sur l’horizon temporel, et sur les risques qu’il lui revient d’absorber en
premier ?

Speakers

Ramah NYANG / Journaliste, CGTN/Bloomberg
H.E. Ndaba GAOLATHE / Vice-Président, The Republic of Botswana
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Panel 

Des mines en puissance : électrifier la prochaine

génération de projets africains

Le modèle de sites extractifs énergivores cède le pas à de véritables hubs industriels alimentés par des
énergies de plus en plus renouvelables. Le corridor de Lobito – 3,5 milliards de dollars d’investissements
– impulse une collaboration transfrontalière mêlant capacités électriques partagées et transformation
minière. La Namibie mise sur l’hydrogène vert pour remonter la chaîne de valeur des minéraux critiques,
tandis que First Quantum Minerals développe 430 MW de renouvelables pour ses mines de Kansanshi et
Sentinel dans la Copperbelt, anticipant une transformation plus poussée sur site. L’émergence de mines
conçues comme des actifs systémiques pourra-t-elle enfin démultiplier la valeur ajoutée locale de ces
industries ? 

Points clés

Ordre de marche : Subsides publics, engagements fermes d’achat entre miniers et énergéticiens,
garanties financières des institutions de développement… Par où commencer l’intégration
systémique ?
Le prix de l’intégration : Comment groupes miniers et gouvernements peuvent-ils préserver la
compétitivité de ces projets intégrés, malgré leurs coûts ?
De l’exception au modèle : Les corridors intégrés de Lobito et de Simandou resteront-ils des
exceptions ou détiennent-ils la clé d’une vague de méga-projets africains ?

Speakers

Julian PECQUET / Correspondant US, The Africa Report
Thierry HEBRAUD / CEO, Banque Commerciale de Maurice
Aryann GUPTA / Directeur Executif, A2MP
Peter GELETA / Directeur Général, Trinity Metals
Terje PILSKOG / CEO, Scatec
Agesan RAJAGOPAUL / Partenaire, McKinsey & Company
H.E. Ndaba GAOLATHE / Vice-Président, The Republic of Botswana
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Panel 

Décarboner sans décrocher : le défi du transport

africain

Les secteurs aérien et maritime africains font face à un choc réglementaire. À partir de 2028, les
mécanismes mondiaux de tarification du carbone alourdiront les coûts sur les routes africaines, alors
même que les infrastructures nécessaires pour s’y conformer font défaut. Les carburants d’aviation
durable comme les carburants marins alternatifs restent largement indisponibles. Les transporteurs
africains doivent se conformer à des règles conçues ailleurs, sans investissements parallèles dans les
chaînes d’approvisionnement ni dans la finance de transition. Le risque est clair : hausse des coûts,
compétitivité affaiblie, accès réduit aux marchés européens. Pourtant, le potentiel en énergies
renouvelables du continent ouvre une opportunité : produire localement des carburants verts, tandis que
les gains d’efficacité, flottes, rotation portuaire, intégration multimodale, peuvent réduire simultanément
émissions et coûts.

Points clés

Partager l’addition : Comment les coûts de conformité sont-ils répartis entre transporteurs,
chargeurs, États et consommateurs ?
Gains d’efficacité : Quels leviers opérationnels, renouvellement des flottes, optimisation des routes,
productivité portuaire, peuvent générer des gains rapides sur les émissions et les coûts ?
Horizon vert : Quelles infrastructures, quels financements et quels partenariats permettraient à
l’Afrique de devenir un hub compétitif de carburants verts d’ici 2035 ?

Speakers

Manal BERNOUSSI / Fondatrice & Directrice Générale, Leaders on Purpose
Dorothea VON BOXBERG / CEO, Brussels Airlines
Gabriel SEMELAS / Président Afrique & Moyen-Orient, Airbus
Erika ACHUM / CEO, Falcon Aerospace (VivaJets)
Igor VAN DEN ESSEN / Directeur général pour l'Afrique et l'Europe, APM Terminals
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Panel 

Intelligence industrielle en Afrique : à qui profite

l'algorithme ?

Des mines aux ports, l’Afrique se modernise à marche forcée grâce à des systèmes « intelligents »
promettant efficacité et compétitivité. FutureSmart Mining d’Anglo American déploie des jumeaux
numériques pour ses sites miniers et des flottes autonomes. En Égypte, Carrefour utilise EcoStruxure de
Schneider Electric pour l’optimisation énergétique de ses magasins. Tanger Med et Port Louis adoptent
des plateformes en temps réel coordonnant tous les acteurs, de la douane aux transporteurs. L’industrie
4.0 et 5.0 africaine est opérationnelle – mais est-elle alignée sur les priorités stratégiques du continent ?
Cette discussion explore les risques et les opportunités liés à l’essor de l’intelligence artificielle en
Afrique, ainsi que l’avenir de son autonomie industrielle stratégique.

Points clés

Sans dépendance : Comment les opérateurs peuvent-ils garder la main sur leurs données, éviter
l’enfermement dans des écosystèmes propriétaires et développer des capacités locales en
intégration et intelligence industrielles ?
Déploiement assuré : Comment opérateurs, gouvernements et industriels de la technologie
peuvent-ils collaborer pour accélérer le déploiement tout en dissipant les craintes ? 
Le prix de l’algorithme : Quand les opérations sont pilotées par des algorithmes, productivité et
sécurité s’améliorent – mais qu’advient-il des compétences, des emplois et de l’apprentissage par
la pratique qui alimentent les retombées économiques plus larges ?

Speakers

Jennifer ZABASAJJA / Correspondante et Présentatrice, Bloomberg TV
Stanislas DE SAINT LOUVENT / Directeur Général Afrique, Logistique & Shipping, Africa Global
Logistics
Manish PANT / Vice Président Exécutif, Schneider Electric
Jean-Claude GELLE / Partenaire, McKinsey & Company, Afrique
Kola KARIM / Président du Conseil d'administration, Shoreline Natural Resources Limited
H.E. Dr. Bosun TIJANI / Ministre des Communications, de l'Innovation et de l'Economie numérique
, Ministère des Communications, de l'Innovation et de l'Economie numérique
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Panel 

Miser long : structurer les projets africains pour le

capital patient

Les fonds de pension et de dépôt africains gèrent à eux seuls plus de 230 milliards de dollars – au sein
d’un pool de capitaux domestiques estimé à plus de 1 100 milliards de dollars – pourtant, les allocations
aux infrastructures restent marginales, souvent inférieures à 1 %. Il ne s’agit pas simplement d’une
aversion au risque. Ces mêmes institutions déploient aisément des capitaux dans des obligations
souveraines ou d’entreprises notées, dès lors que les actifs répondent à leurs exigences : seuils de
crédit, flux de trésorerie prévisibles, gouvernance solide, protection à la baisse et perspectives de sortie
crédibles. Le paradoxe est réel : la dette souveraine attire des milliards, tandis que les fonds propres
d’infrastructures peinent à lever des millions auprès des mêmes investisseurs. Le problème n’est pas
l’appétit – mais la capacité des projets africains à être structurés pour être compétitifs.

Points clés

Être compétitif : Quelles conditions un projet d’infrastructure doit-il remplir pour répondre aux
exigences des investisseurs institutionnels ? Quels mécanismes permettent d’atteindre des profils
de risque de qualité investissement à grande échelle ?
Passer à l’échelle : Quels standards en matière de contrats, de transparence, de gestion du risque
de change et de préparation des projets peuvent transformer des opérations emblématiques en
systèmes d’investissement reproductibles à travers les secteurs ?
Effet d’entraînement : Comment repenser les outils des institutions de financement du
développement pour faire venir les investisseurs africains aux côtés des capitaux internationaux –
en faisant de l’épargne locale un capital chef de file, et non un financement de dernier rang ?

Speakers

Aurélie M'BIDA / Rédactrice en Chef Économie, Jeune Afrique
Mayowa KUYORO / Associée et responsable de la Fintech et des paiements pour l'Europe de
l'Est, le Moyen-Orient et l'Afrique, McKinsey & Company
Corneille KAREKEZI / Directeur Général Groupe & Chairperson, AFRICA RE - AAMFI
Mary PORTER PESCHKA / Directrice de la Division pour l’Afrique de l’Est, Société Financière
Internationale
H.E. Taiwo OYEDELE / Ministre des Finances et Ministre coordinateur de l'Économie, Ministère
des Finances du Nigéria
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Débat 

Face-à-face : gaz ou énergie propre pour votre

prochain projet industriel ?

Pour la nouvelle génération de mines et d’usines africaines, il faudra trancher : réduire les coûts
énergétiques de long terme grâce aux énergies propres, ou opter pour les hydrocarbures, plus stables et
prévisibles. Depuis 2010, le coût actualisé de l’énergie solaire a chuté de 90 %, celui de l’éolien de 70 %.
Celui du stockage sur batterie a suivi une trajectoire similaire. Autant d’arguments en faveur d’une
bascule vers le renouvelable. Mais un coût bas ne garantit pas un bon rendement. L’industrie lourde
exige une électricité disponible 24h/24, pas seulement bon marché. Le gaz est fiable, son modèle
économique est connu et ses réserves sont massives – sans compter les progrès constants pour réduire
le torchage et capturer le méthane. Alors que la demande électrique africaine est attendue en hausse de
75 % cette décennie selon l’AIE, le choix est avant tout technique : sur un cycle industriel complet, les
renouvelables offrent-ils un meilleur rendement que le gaz – ou ce dernier reste-t-il, risques compris, le
choix le plus sûr ?

Speakers

Aruoture ODDIRI / Présentateur TV, Arise TV
James MWANGI / Fondateur, Cap-A
NJ AYUK / Président Exécutif, Chambre Africaine de l'Energie
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Conversation with 

Avantage du terrain : qui capte la valeur du sport

africain ?

L’économie sportive africaine connaît une croissance rapide – près de 2 milliards de téléspectateurs pour
la CAN 2023, une demande croissante en sponsoring, et des gouvernements qui mobilisent de plus en
plus le sport au service du tourisme et de l’image nationale. Pourtant, l’essentiel des retombées
commerciales reste hors du continent. La question n’est pas celle du talent, mais celle de la propriété :
des droits, des données, des marchés de sponsoring transparents, et des infrastructures modernes.
Durant cette conversation, la Ministre Mukazayire et Amadou Gallo Fall explorent avec Ethiopis Tafara
ce qu’il faudra pour transformer l’essor du sport africain en véritable moteur de création de richesse – un
écosystème où les clubs, les fédérations, les athlètes, les marques et les investisseurs africains
possèdent les actifs, captent les revenus et fixent les règles du jeu

Speakers

Ethiopis TAFARA / Vice-président régional, Afrique, Société Financière Internationale
H.E. Nelly MUKAZAYIRE / Ministre des Sports, République du Rwanda
Amadou Gallo FALL / Président, Ligue Africaine de Basketball
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BNETD Side Event 

Co-construire la prochaine génération

d’infrastructures résilientes en Afrique

100 milliards de dollars : c’est le déficit annuel de financement des infrastructures en Afrique. D’ici 2040,
près de 70 % des infrastructures nécessaires restent à construire, dans un contexte de forte croissance
démographique et d’urbanisation accélérée. À cela s’ajoutent des risques climatiques majeurs,
susceptibles d’amputer le PIB jusqu’à 20 %, imposant de repenser en profondeur les modèles de
développement d’infrastructure.

Face à ces défis, les approches fragmentées ont atteint leurs limites. L’enjeu est désormais clair :
coordonner gouvernements, financiers et développeurs pour construire des infrastructures résilientes et
durables à grande échelle. Quels modèles de coopération permettront la mise en œuvre des
infrastructures résilientes de demain ?

Dans cette dynamique, le BNETD, agence nationale de Côte d’Ivoire et bras technique de l’Etat en
charge de la préparation et de la structuration des grands projets d’infrastructures, a initié un exercice de
convergence entre acteurs de l’écosystème qu’il est primordial d’accélérer.

Priorités stratégiques partagées : comment renforcer la convergence des agendas nationaux pour
structurer des chaînes de valeur de développement projets régionales d’envergures ?
Financements hybrides : comment mieux articuler financements publics et privés pour accélérer la
mobilisation de capitaux à grande échelle ?
Co-exécution : quels mécanismes de collaboration entre développeurs publics, privés et
internationaux pour accélérer la structuration et la réalisation de ces projets ?

Speakers

Peter JOLAPAMO / Associé Gérant, ALIRITY
Laure RUSSIER BÈCLE / Directrice Générale Afrique, Egis Group
Kinapara COULIBALY / Directeur Général, BNETD
Sergio PIMENTA / Directeur Général, Fonds d'accélération pour les Infrastructures - Africa50
Moubarak MOUKAILA / Directeur du Financement du Développement Durable, BOAD
H.E. Robert BEUGRE MAMBE / Premier Ministre, Chef du Gouvernement, République de Côte
d'Ivoire
Serge EKUE / Président, BOAD
Sié NOUFE / Directeur du Pôle Bâtiment et Aménagement Territorial, BNETD
H.E. Jean de Dieu UWIHANGANYE / Ministre d’Etat pour l’Infrastructure, République du Rwanda
H.E. Souleymane DIARRASSOUBA / Ministre du Plan et du Développement, République de Côte
d'Ivoire
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Conversation with 

Enjeux capitaux : réorchestrer l'architecture financière

africaine

L’Afrique ne manque pas de capitaux. Ce qui lui fait défaut, c’est l’architecture capable de les orienter
vers les bons projets, à la bonne échelle, par les bonnes institutions. La Nouvelle architecture financière
africaine repose sur un principe simple : aligner le système, et l’investissement suit. Cette conversation
avec M. Sidi Ould Tah (président de la Banque africaine de développement) examine ce que ce
réalignement exige concrètement, pourquoi les capitaux domestiques sont restés en retrait, et ce que les
investisseurs peuvent attendre en retour d’un engagement de long terme.

Speakers

Aurélie M'BIDA / Rédactrice en Chef Économie, Jeune Afrique
Sidi Ould TAH / Président, Présidence de la Banque Africaine de développement
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Table ronde stratégique 

Coalition africaine pétrole et gaz 

Du gaz en cash : briser l’impasse africaine

Accès sur inscription via l’application de l’événement ou sur invitation. Réservé aux 

participants du secteur pétrolier et gazier et aux médias.

Pour les entreprises africaines, le gaz n’est plus une option pour demain. Pourtant, les investissements
gaziers peinent à atteindre l’échelle nécessaire. Si plusieurs mégaprojets de GNL ont fait les gros titres,
ils permettent à peine de maintenir les niveaux de production actuels. Malgré le lancement par le Nigeria
de son programme de commercialisation du torchage en 2020, l’intensité du torchage atteint aujourd’hui
le double de la moyenne mondiale. Cinq ans de réformes n’ont pas produit de projets bancables : les
gisements, petits et isolés, restent trop coûteux à valoriser. Des accords de compensation imprévisibles
et des mécanismes de subvention locaux précaires, combinés à des prix bas, constituent autant de
goulets d’étranglement financiers. L’incertitude des paiements des utilities et l’instabilité des réseaux
paralysent la valorisation domestique, bloquant la croissance de l’un des secteurs les plus prometteurs
du continent.

Points clés

Montage en chaîne : des corridors de gaz comprimé à la demande industrielle captive, quels
modèles sont aujourd’hui les mieux adaptés pour attirer des capitaux vers les projets gaziers
africains ?
En toute facilité : quels mécanismes contractuels ou réglementaires peuvent réduire suffisamment
le risque acheteur, utilities et industriels, pour rendre les projets gaziers domestiques bancables ?
Moyennant finance : comment les opérateurs africains peuvent-ils sécuriser financements et accès
aux marchés à mesure que la demande domestique croît et que les marchés mondiaux confirment
leur appétit pour le gaz ?

Speakers

Analene ENSLIN / Responsable de la recherche technique, spécialiste upstream, S&P Global
Cyril RUCHONNET / Directeur Associé, S&P Global | Energy
Ayo OTUYALO / PDG, Prime Atlantic Nigeria
Olalekan OGUNLEYE / Vice-président exécutif, Gaz, Électricité et Nouvelles énergies, NNPC Ltd.
Adewale TINUBU / PDG Groupe, Oando PLC
Kamel KONE / Président, GESPETROGAS-CI
Alioune GUEYE / Directeur Général, Petrosen
Amina BENKHADRA / CEO, Office National des Hydrocarbures et des Mines (ONHYM)



14 MAI 2026

15:45 - 16:45 GMT+2

Table ronde stratégique 

Satellites, fibre et mobile : quelles règles pour la

nouvelle connectivité africaine ?

Participation en s’inscrivant via l’appli ou sur invitation.

Cette table ronde s’appuie sur les conclusions du rapport Africa CEO Forum consacré à la connectivité 
satellitaire et à l’avenir des infrastructures numériques en Afrique.

La connectivité par satellites en orbite basse se déploie en Afrique plus vite que les cadres
réglementaires censés l’encadrer. Pour les 57 % d’Africains encore privés d’un internet de qualité, la
promesse est irrésistible : une connectivité tout-terrain, déployée plus rapidement et souvent à moindre
coût que les alternatives. Pourtant, les opérateurs satellitaires et terrestres n’opèrent pas selon le même
modèle économique. Les coûts de licence, les obligations liées au spectre et les exigences
d’investissement dans les infrastructures ont été conçus durant une ère plus stable de l’industrie.
L’urgence pour les opérateurs, les investisseurs et les décideurs publics est aujourd’hui d’aligner règles,
incitations et conditions d’investissement afin d’assurer une concurrence équitable et une rentabilité
viable, tout en préservant les équilibres économiques et les finances publiques qui soutiennent l’accès
universel.

Points clés

Règles adaptées : Comment les cadres de licence, de spectre et de régulation doivent-ils évoluer
pour refléter les structures de coûts différentes des réseaux satellitaires et terrestres ?
Équilibre d’investissement : Les services en orbite basse peuvent-ils combler les lacunes du
dernier kilomètre sans fragiliser le modèle d’investissement des réseaux fibre et mobiles ?
Intérêt public : Si la connectivité devient de plus en plus satellitaire, comment les États peuvent-ils
préserver la base fiscale et les incitations à investir qui soutiennent les infrastructures terrestres ?

Speakers

Babacar SECK / Fondateur et Associé Gérant, Askya Investment Partners
Caroline MBUGUA / Directrice des affaires publiques et de la communication, GSMA Africa
Ebenezer ASANTE / Vice-Président, MTN Group
Fawzia Ali KIMANTHI / Directrice commerciale, Service consommateurs, SAFARICOM PLC
Abdullahi TSANNI / Journaliste scientifique, Nature Portfolio, Science Magazine, MIT Technology
Review
Moh DAMUSH / Directeur Général, Telecel
Hon. Angellah Jasmine Angellah Jasmine Mbelwa KARIUKI / Ministre des Communications et des
Technologies de l'information, République de Tanzanie
Hon. Paula INGABIRE / Ministre de l'Information et des Communications, de la Technologie et de
l'Innovation, République du Rwanda



14 MAI 2026

15:45 - 16:00 GMT+2

Dans quelle mesure les énergies renouvelables

peuvent-elles amortir le choc de la crise énergétique

mondiale en Afrique ?

Les économies africaines subissent la hausse des prix des carburants liée au conflit au Moyen-Orient,
que l’Agence internationale de l’énergie (AIE) décrit comme la plus forte perturbation jamais observée
sur le marché pétrolier mondial. Les énergies renouvelables, notamment le solaire, en forte croissance
(+54 % en un an), pourraient jouer un rôle de stabilisateur, alors qu’elles représentent environ 25 % de la
production d’électricité en Afrique mais seulement 5 % de sa consommation énergétique. Reste à savoir
si, malgré les vastes ressources solaires du continent, elles suffiront à limiter durablement l’impact de la
volatilité énergétique mondiale.

Speakers

Terryanne CHEBET / Directrice Générale, Pink Foundry Communications
Roland SILLER / Directeur Général, DEG
Patrick WALSH / Directeur Général, Sun King
Youri HAREL / Responsable Énergie, Infrastructures et Matières premières, MCB



14 MAI 2026

16:00 - 16:15 GMT+2

Conversation with 

La logistique au cœur du défi de la sécurité alimentaire

en Afrique

La volatilité géopolitique actuelle redessine le paysage de la sécurité alimentaire en Afrique. Des
corridors multimodaux aux infrastructures de chaîne du froid et à la digitalisation, combler le déficit
logistique – du premier au dernier kilomètre – devient aussi stratégique que la production elle-même.
Philippe Labonne, président d’Africa Global Logistics, explique pourquoi investir dans les infrastructures
physiques, le capital humain et la création d’emplois ciblée est indispensable à l’avenir alimentaire du
continent.

Speakers

Estelle MAUSSION / Rédactrice en chef adjointe Economie, Jeune Afrique
Philippe LABONNE / Président, Africa Global Logistics



14 MAI 2026

16:00 - 16:15 GMT+2

Conversation With 

Construire un marché du logement africain

Le logement en Afrique est, au fond, une question de souveraineté. Dans cet échange, Serge Ekué,
président de la BOAD, revient sur les conditions nécessaires à la construction d’un véritable marché du
logement sur le continent : financement de long terme en monnaie locale, chaînes de valeur de la
construction, systèmes fonciers fonctionnels. Au-delà du secteur lui-même, l’enjeu touche à
l’infrastructure énergétique, au développement industriel et au dividende démographique. Que signifie
loger l’Afrique selon ses propres termes – et comment y parvenir ?

Speakers

British A. ROBINSON / Présidente Afrique, Milken Institute International
Serge EKUE / Président, BOAD



14 MAI 2026

16:15 - 17:15 GMT+2

Panel 

Un marché à 1 000 milliards : financer la révolution

immobilière africaine

L’Afrique accuse un déficit de 50 millions de logements, pour un besoin de financement d’environ 1 000
milliards de dollars. À Nairobi, Abidjan et Lagos, 75 % de la population est locataire. Symbole d’une
urbanisation rapide – qui génère de forts rendements locatifs pour des acteurs comme Centum au Kenya
– ce chiffre en révèle aussi les failles structurelles. Taux élevés, registres fonciers défaillants et manque
de promoteurs formels rendent l’octroi de prêts hypothécaires difficile. Des solutions émergent pourtant.
La BOAD explore la titrisation de portefeuilles hypothécaires. Shelter Afrique et IFC soutiennent des
promoteurs abordables et soucieux du climat, tandis que des PropTechs comme Jumba et Seso Global
numérisent actes fonciers, approvisionnement et gestion locative. L’enjeu est de transformer ces
avancées en un secteur fonctionnel à grande échelle, capable d’attirer des capitaux de long terme.

Points clés

Actifs assurables, projets finançables : quels mécanismes permettraient de débloquer le crédit
hypothécaire long à grande échelle ?
Portes d’entrée : Quels freins économiques empêchent les promoteurs de se lancer plus vite et à
plus grande échelle ?
Double enjeu : Comment réconcilier rendements financiers et création d’emplois durables dans le
secteur immobilier ?

Speakers

British A. ROBINSON / Présidente Afrique, Milken Institute International
Samuel KARIUKI / Directeur Général, Mi Vida Homes
Souleymane DIALLO / Directeur Général, Sablux
Henrik E. PEDERSEN / Directeur régional de l'industrie, industrie manufacturière, agroalimentaire
et services (MAS), Afrique, IFC



14 MAI 2026

16:15 - 17:15 GMT+2

Panel 

Croissance fertile : relever le défi du midstream

agricole en Afrique

L’Afrique investit massivement dans l’amont de sa filière agricole. Le marché des engrais devrait
dépasser 80 milliards de dollars d’ici 2030, porté par OCP, Dangote et Indorama. L’utilisation d’intrants
progresse au Nigeria et au Kenya, et des programmes ciblés ont amélioré les rendements de certaines
cultures vivrières. Pourtant, vingt ans après la Déclaration d’Abuja, qui engageait les gouvernements à
consacrer 10 % de leurs budgets à l’agriculture et à viser 6 % de croissance du secteur, la plupart des
pays ont raté le coche. Même là où les intrants ont amélioré la productivité, la faiblesse du maillon
intermédiaire freine l’essor industriel. L’Afrique importe encore entre 70 et 100 milliards de dollars de
produits alimentaires par an, faute d’une production locale capable de répondre aux exigences de
volume, de qualité et de fiabilité des acheteurs industriels. Le véritable enjeu est de structurer un
midstream agro-industriel (transformation, stockage, contrôle qualité), capable de stabiliser l’offre,
d’ancrer les chaînes de valeur et de faire émerger les champions dont le continent a besoin.

Points clés

Quels investissements dans le midstream, meunerie, stockage, conditionnement, permettraient le
mieux de convertir la montée en puissance des intrants en capacités industrielles ?
Comment les grands transformateurs et les acteurs FMCG peuvent-ils structurer des systèmes
d’achat ferme capables d’absorber la production locale et de sécuriser leur expansion ? 
Quels standards régionaux, corridors logistiques et structures de financement permettraient aux
entreprises africaines de dépasser les marchés nationaux ?

Speakers

Estelle MAUSSION / Rédactrice en chef adjointe Economie, Jeune Afrique
Max MÜLLER / Vice Président , Bayer
Abrhame ENDRIAS / Fondateur et Directeur Général, LERSHA
Ndiame DIOP / Vice-président régional pour l’Afrique de l’Est et australe, Groupe de la Banque
mondiale
Shalini UNNIKRISHNAN / Directrice générale et associée senior, BCG
Hajar ALAFIFI / Directrice Générale, OCP Africa



14 MAI 2026

16:15 - 17:15 GMT+2

Panel 

Disrupters' Club - Consolider pour gagner : le moment

M&A de la tech africaine

Le secteur technologique africain a franchi un cap en 2025 : les opérations de M&A ont bondi de 72 %,
atteignant un record de 67 transactions. Dans un contexte de resserrement du capital-risque, les acteurs
stratégiques se tournent vers la consolidation. Moniepoint a acquis deux institutions financières pour
étendre son portefeuille de licences. Twiga Foods a racheté trois distributeurs pour renforcer sa chaîne
d’approvisionnement. Les acquisitions de Mono par Flutterwave et de Ladder Bank par Paystack
confirment un basculement vers l’intégration comme levier de croissance. Avec 62,5 % des fintechs
nigérianes visant une expansion régionale, mais confrontées à des délais d’approbation de plus de 12
mois, l’acquisition s’impose comme le moyen le plus rapide d’accéder à de nouveaux marchés et
licences. La consolidation peut-elle faire émerger des champions panafricains durables, dans un
contexte de fragmentation réglementaire ?

Points clés

Fast track : Quels changements concrets permettraient d’accélérer les M&A technologiques
transfrontaliers – approbations harmonisées, reconnaissance mutuelle des licences, règles de
concurrence clarifiées ?
Le bon timing : À quel moment passer du partenariat à l’acquisition ? Quels signaux indiquent
qu’une cible est prête à être intégrée ?
Bâtir un champion :  Les start-up peuvent-elles tirer parti de leur agilité pour accélérer l’intégration
économique africaine et faire émerger de véritables leaders panafricains ?

Speakers

Ondiro OGANGA / Correspondante Afrique, Bloomberg TV
Vish ASHIAGBOR / Responsable des transactions pour le marché Ouest et Associé principal pays,
PwC Ghana
Adeniyi ADEBAYO / Directeur Afrique , Yango Groupe Afrique
Chad POLLOCK / Vice-président & Directeur général Afrique de l'Est, VISA
Abdeslam ALAOUI SMAILI / Directrice Générale, HPS



14 MAI 2026

17:00 - 17:25 GMT+2

Le coût du crédit aux entreprises et aux PME en

Afrique est-il devenu trop élevé ?

Les crédits constituent la principale source de revenus des banques africaines, et devraient atteindre 52
milliards de dollars d’ici 2030. Si le crédit a longtemps été une manne pour les banques, les entreprises
estiment que le coût des emprunts est trop élevé. Les dernières données de la Banque centrale du
Kenya indiquent que les taux d’intérêt moyens des banques commerciales sur les prêts aux entreprises
sont d’environ 17%, contre 3,6% dans la zone euro. De tels taux sont-ils soutenables, ou les entreprises
africaines en expansion se tourneront-elles vers le crédit privé, les fintechs et d’autres sources non
bancaires ?

Speakers

Terryanne CHEBET / Directrice Générale, Pink Foundry Communications
Diane KARUSISI / CEO, Bank of Kigali
Jeremy AWORI / CEO Groupe, Ecobank Transnational Inc
Abdul Quadir HAMZA / Directeur Groupe – Commerce international, Equity Group



14 MAI 2026

17:30 - 18:30 GMT+2

Panel Présidentiel 

Choix souverains : l’Afrique peut-elle transformer ses

alliances continentales en actifs stratégiques ?

L’idée d’un capitalisme panafricain partagé fait largement consensus. Dans les faits, réflexes anciens,
arbitrages difficiles autour de l’autonomie stratégique et priorités nationales concurrentes sont des
réalités dont on ne peut faire l’impasse. Le coût de cette fragmentation ne cesse de croître, dans un
contexte géopolitique de plus en plus ardu. Alors que les grandes puissances soutiennent massivement
leurs propres champions, la capacité de l’Afrique à faire émerger les siens à l’échelle continentale
devient un enjeu stratégique majeur. Coentreprises fondées sur des intérêts partagés, investissements
publics transfrontaliers, groupes mutualisant capital et activités opérationnelles : comment donner aux
acteurs publics et privés un intérêt direct dans la réussite de projets panafricains ? Cinq chefs d’État
africains abordent sans détour la question des alliances nécessaires pour changer d’échelle.

Points clés

Dans quels secteurs l’exclusivité nationale reste-t-elle pertinente, et à partir de quand devient-elle
un frein à l’ambition continentale ?
Quelles formes de propriété partagée – entre investissement public, capital privé et coentreprises –
les États africains sont-ils prêts à promouvoir, et selon quel calendrier ? –
Quels engagements pris durant ce Forum à Kigali montreraient que ce débat dépasse enfin le
stade des principes

Speakers

/ Journaliste, BB Studios
H.E. Bola Ahmed TINUBU / Président, République Fédérale du Nigéria
H.E. Brice Clotaire OLIGUI NGUEMA / Président, République du Gabon



14 MAI 2026

18:30 - 20:00 GMT+2

Ubuntu Tribe Private Cocktail 

Confiance, capital et croissance : façonner la prochaine

ère économique de l’Afrique

Accès sur invitation uniquement. 

Dans un contexte mondial en recomposition — entre nouveaux flux de capitaux, réalignements
géopolitiques et relais de croissance émergents — l’Afrique se trouve à un tournant. Les enjeux
deviennent structurels : construire la confiance, mobiliser le capital et orienter la trajectoire du continent.
Ubuntu Tribe réunit un cercle restreint de décideurs pour un échange de haut niveau, favorisant dialogue
stratégique et connexions à forte valeur ajoutée.



14 MAI 2026

18:30 - 20:00 GMT+2

COCKTAIL 

50 Years Airbus Flying in Africa

Accès sur invitation uniquement. 

Le cocktail du 50ème anniversaire d’Airbus, organisé en partenariat avec Jeune Afrique, célèbre cinq
décennies de présence de l’aviation commerciale d’Airbus en Afrique, reliant les populations, les
économies et les cultures du continent. Organisé en marge de l’Africa CEO Forum à Kigali, cet
événement marque une étape historique, honorant les partenariats durables et les succès partagés qui
ont façonné l’histoire d’Airbus dans la région. C’est un espace privilégié de réflexion sur cinquante ans de
collaboration, ainsi qu’un hommage tourné vers l’avenir et la croissance continue de l’industrie
aéronautique africaine.

Speakers

Gabriel SEMELAS / Président Afrique & Moyen-Orient, Airbus



15 MAI 2026

08:30 - 10:00 GMT+2

EQUITY GROUP SIDE EVENT 

De la Fintech à la FutureTech – Accélérer le

développement de l’économie numérique en Afrique

Speakers

Dr. James MWANGI / Président Directeur général, Equity Group
Hannington NAMARA / Directeur Général, Equity Bank Rwanda
Hon. Paula INGABIRE / Ministre de l'Information et des Communications, de la Technologie et de
l'Innovation, République du Rwanda
Sarah KABIRA / Directrice Générale Technology, Equity Group Holdings
Bradley ALLGOOD / Directeur de la technologie blockchain et des marchés en croissance, Equity
Group Holdings
Abdul Quadir HAMZA / Directeur Groupe – Commerce international, Equity Group



15 MAI 2026

08:30 - 10:00 GMT+2

UNDP / timbuktoo I Petit-déjeuner exclusif : Mobiliser

les capitaux domestiques pour accélérer le passage à

l’échelle de l’innovation africaine

Accès sur invitation uniquement.

Le potentiel d’innovation de l’Afrique reste l’une des opportunités les plus sous-capitalisées de notre
époque. En 2025, malgré la présence de onze des quinze économies les plus dynamiques du monde,
l’Afrique n’a attiré que moins de 1% du capital-risque mondial, avec seulement 40% du capital disponible
provenant de sources locales. Timbuktoo répond à ce défi en mobilisant 1 milliard USD sur dix ans pour
soutenir l’écosystème d’innovation et d’entrepreneuriat de l’Afrique, à travers 11 hubs thématiques et un
UniPod de classe mondiale dans chaque pays, en partenariat avec le PNUD.

Ce Power Breakfast exclusif réunit les principaux allocateurs de capitaux, leaders d’investissement et
décideurs d’Afrique pour une conversation privée, percutante et stratégique. L’objectif est de mettre en
lumière les leviers structurels à activer, de dégager des engagements concrets et de tisser des relations
de confiance nécessaires pour réorienter le capital local vers les ventures d’innovation les plus évolutives
du continent.

Points clés :

Comment l’Afrique peut-elle accélérer l’innovation en dirigeant le capital local vers des ventures
évolutives ?
Quels cadres et partenariats sont nécessaires pour faire croître l’écosystème d’innovation de l’Afrique ?
Comment l’initiative Timbuktoo, avec ses 1 milliard USD, peut-elle soutenir la croissance de secteurs à
fort potentiel sur le continent ?

Speakers

Sinazo SIBISI / Directrice des investissements, Fondation timbuktoo
Farid FEZOUA / Director of Equity, Funds, and Venture Capital, IFC
H.E. Dr. Thani bin Ahmed AL ZEYOUDI / Ministre du Commerce extérieur, Ministère du Commerce
extérieur des Emirats Arabes Unis
Natalie JABANGWE / , Fondation Timbuktoo Africa Innovation
H.E. Dr. Bosun TIJANI / Ministre des Communications, de l'Innovation et de l'Economie numérique
, Ministère des Communications, de l'Innovation et de l'Economie numérique
Davy NGUIMBI / Directeur général adjoint, Warwyck Bank
Oluranti DOHERTY / Directrice Générale, Afreximbank
Fadilah TCHOUMBA / CEO, African Business Angel Networks



15 MAI 2026

09:30 - 10:00 GMT+2

ACF TV Day Two Welcome 

Awards

Africa CEO Forum Awards célèbre l’excellence du secteur privé africain. Qu’est-ce qui a fait d’eux des
leaders en 2026 – et en quoi se démarquent-ils ? Dans une édition spéciale de ACF TV, les lauréats de
différentes catégories, du Disrupter de l’année au Panafrican champion et au Gender Leader, dévoilent
les clés de leur réussite, expliquent comment ils ont su créer une dynamique de croissance et partagent
leur vision pour maintenir leur avance.

Speakers

Terryanne CHEBET / Directrice Générale, Pink Foundry Communications
Abdou DIOP / Associé Gérant, Forvis Mazars



15 MAI 2026

10:00 - 11:30 GMT+2

Invest in Angola

Rassemblement annuel de référence du secteur privé africain, l’Africa CEO Forum consacre une large
part de ses activités au dialogue entre décideurs publics et leaders du monde des affaires. Dans le cadre
des sessions «Invest In», les plus hautes autorités de pays africains, Premiers ministres, ministres et
hauts fonctionnaires, exposent leur stratégie de développement économique aux investisseurs et PDG.
Ces conférences sont l’occasion de dialoguer librement avec les délégations officielles sur de nombreux
sujets, de l’environnement des affaires aux projets d’investissements public et privé.

Speakers

Grace Miliana LOMINGO / Rédactrice en chef, Ediçoes Novembro
H.E. José de Lima MASSANO / Ministre d’État, en charge de la Coordination économique,
République d'Angola
Stanislas DE SAINT LOUVENT / Directeur Général Afrique, Logistique & Shipping, Africa Global
Logistics
Adilson NELUMBA / Président du Conseil d'administration, COPIA GROUP OF COMPANIES
Bruno DE MATOS / Directeur Général adjoint, INFOTUR
Jerónimo PONGOLOLA / Administrateur Exécutif, AIPEX
Hugo AZEVEDO / Directeur Financier, OPAIA Group



15 MAI 2026

10:00 - 10:15 GMT+2

Conversation with 

Tenir la ligne : le pari des réformes du Nigeria dans un

monde fracturé

Les vents contraires mondiaux – droits de douane, surcapacités chinoises, volatilité des taux – mettent
les économies émergentes sous pression. Pour les dirigeants engagés dans des réformes ambitieuses,
la question est directe : les réformes peuvent-elles tenir dans un environnement qui leur est défavorable
? Le Nigeria en offre le test le plus lisible. Depuis 2023, le président Tinubu a engagé l’un des
programmes les plus audacieux du continent : suppression des subventions aux carburants, libéralisation
du taux de change, refonte bancaire, consolidation énergétique. Après de fortes tensions, les résultats
apparaissent. Le président Tinubu revient sur les conditions pour maintenir le cap sous pression
extérieure – et sur la manière dont la construction d’acteurs de grande taille pourrait constituer la ligne de
défense la plus solide du continent.

Speakers

Nicholas NORBROOK / Rédacteur en chef, The Africa Report
H.E. Bola Ahmed TINUBU / Président, République Fédérale du Nigéria



15 MAI 2026

10:15 - 11:15 GMT+2

Panel 

Voir grand : l’Afrique à l’heure des mégaprojets

L’Afrique a indéniablement amorcé un nouveau cycle de mégaprojets transformateurs, appelés à
débloquer la croissance le long de nombreuses chaînes de valeur. Simandou exporte son minerai via un
corridor ferroviaire qui ouvre l’hinterland guinéen et alimentera un fonds souverain d’un milliard de
dollars. L’interconnecteur Zambie–Tanzanie–Kenya créera des liaisons de transmission entre l’Afrique de
l’Est et l’Afrique australe, alimentant l’industrie au passage. Le Maroc avance sur deux nouveaux ports
en eau profonde ainsi que des capacités de GNL, tandis que le câble sous-marin 2Africa étend
rapidement l’épine dorsale numérique du continent. McKinsey projette 5 000 milliards de dollars
d’investissements dans les infrastructures d’ici 2040. Est-il temps de relancer les mégaprojets mythiques
du continent, d’Inga à LAPSSET ?

Points clés

Les grands moyens : Qu’est-ce qui génère le plus d’impact – emplois, énergie, opportunités – de
nombreux projets à petite échelle ou un mégaprojet équivalent ?
Puissances partenaires : Que peuvent enseigner Simandou, ZTK et d’autres partenariats réussis
aux promoteurs de projets sur la construction de coalitions autour d’un mégaprojet ?
À l’appel : Quels mégaprojets sont attendus dans les trois prochaines années – et pourquoi ?

Speakers

/ Journaliste, BB Studios
Sophie Xiaohui LV / PDG, Vice Chair, Winning Consortium Group
Valerie LEVKOV / Vice Présidente pour l'Infrastructure, Groupe de la Banque mondiale
Armando MANUEL / Président du Conseil d'Administration, Fonds souverain d'Angola (FSDEA)



15 MAI 2026

10:30 - 11:30 GMT+2

Workshop 

Disrupters' Club - Manuel de survie : les leçons des

pionniers africains de la tech

Accès sur inscription via l’application de l’événement ou sur invitation uniquement.

Les premiers obstacles sont derrière eux. Les fondateurs de la première génération de la tech africaine
se concentrent désormais sur le passage à l’échelle, dans un contexte où le capital se fait plus rare, les
exigences de gouvernance se renforcent et les cadres réglementaires évoluent rapidement. Cette
session réunit des pionniers ayant traversé ces phases pour partager leurs retours d’expérience
opérationnels. Au cœur des échanges : les choix décisifs en matière de financement, de gouvernance et
d’adaptation au marché qui distinguent les entreprises qui durent de celles qui décrochent. Un échange
franc, entre pairs, sur ce qu’il faut réellement pour transformer une start-up prometteuse en champion
africain.

Points clés

Changement de régime : Lorsque votre secteur est passé d’un cadre peu régulé à un
environnement structuré, quels ajustements opérationnels ont été déterminants ?
Moment de vérité : Durant vos premières années, quel a été le principal risque pour votre
entreprise, et comment l’avez-vous maîtrisé ?
Si j’avais su : Quel enseignement clé sur les investisseurs, la gouvernance ou le contrôle auriez-
vous voulu connaître dès le départ ?

Speakers

Victoria RUBADIRI / Journaliste correspondante, CNN
Farid FEZOUA / Directeur Mondial de la Santé et de l'Education, Société Financière Internationale
Kaushik BURMAN / PDG et Directeur du Conseil d'Administration, Spiro
Michael BERNER / Senior Vice?President et Responsable de l’Afrique australe, Visa
Onyekachi IZUKANNE / Directeur Général et Co-Fondateur, TradeDepot



15 MAI 2026

10:30 - 12:00 GMT+2

Side Event Olam Agri - Au-delà des aspirations :

mobiliser des capitaux pour la transformation agro-

industrielle en Afrique

Accès uniquement sur invitation.

La demande alimentaire en Afrique entre dans une nouvelle phase : plus urbaine, plus transformée, plus
diversifiée. Pourtant, les capacités locales de transformation restent insuffisantes, laissant de nombreux
marchés dépendants des importations et exposés à la volatilité des prix et aux chocs externes. Quelle
combinaison de politiques publiques et de stratégies d’investissement permettra de rendre ces projets
viables à grande échelle ? Des règles prévisibles, des procédures efficaces, des incitations durables et
des cadres commerciaux et logistiques compétitifs sont des leviers décisifs. L’enjeu est d’aligner États et
secteur privé pour développer des capacités locales, renforcer la résilience et ancrer l’accessibilité.

Points clés

Comment s’adapter à l’évolution de la demande – croissance démographique, urbanisation,
nouvelles préférences ?
Quels cadres permettent d’orienter le capital vers l’industrialisation locale à grande échelle ?
Comment faire passer les projets du concept à la clôture financière et structurer un pipeline
régional crédible ?

Speakers

Ondiro OGANGA / Correspondante Afrique, Bloomberg TV
H.E. Prudence SEBAHIZI / Minister of Trade and Industry, Republic of Rwanda
Anil NAIR / Directeur Pays - Nigeria, Olam Agri
Ramesh MOOCHIKAL / PDG, Africa Improved Foods



15 MAI 2026

10:30 - 12:00 GMT+2

Capitaux Sud-Sud : l'Afrique peut-elle réécrire les

règles du jeu ?

Accès sur inscription via l’application de l’événement ou sur invitation uniquement.

Les opérateurs du Golfe sont en tête de la poussée récente d’investisseurs du « Sud global » en Afrique,
représentant 22 % des nouveaux IDE. En Afrique du Nord, ces capitaux financent certains mégaprojets
tels que la ville nouvelle de Ras El-Hekma, portée par l’émirati ADQ, ainsi que des investissements dans
les énergies vertes. Mais l’Afrique subsaharienne et des secteurs stratégiques comme l’agrobusiness ou
la santé restent largement sous-représentés dans ces portefeuilles, au risque de reproduire les
asymétries des vagues précédentes. Les marchés africains pourront-ils saisir cette opportunité pour
réécrire les règles du jeu, élargir les domaines d’intervention et l’impact de ces flux ? Comment négocier
des conditions plus équilibrées sans refroidir l’appétit des investisseurs ?

Points clés

Leviers stratégiques : qu’apportent de différent les acteurs du Golfe comparés aux opérateurs
historiques (États-Unis, Chine, Union européenne) ? Pour qui ?
Architecture juridique : comment maximiser les retombées économiques et industrielles de ces
nouveaux investissements sans déstabiliser les équilibres macroprudentiels ni générer d’effets de
distorsion ?
Sur le radar : comment améliorer l’attractivité des pays et des secteurs encore sous-représentés
dans les portefeuilles des investisseurs du Sud global ? 

Speakers

Simon HARFORD / Associé & Directeur, BCG Nairobi
Karim NOUJAIM / Fondateur et associé gérant, Skykapital
Dahlia KHALIFA / Directrice régionale, Afrique centrale et Afrique de l'Ouest anglophone , Société
Financière Internationale
Eng. Faisal AL-KHATANI / Directeur Général Adjoint , Fond de Développement Saoudien
Hortense MUDENGE / CEO, Kigali International Financial Centre
Esteban Gómez NADAL / Directeur général du groupe, E7 Group
Sanda OJIAMBO / Sous-Secrétaire générale & CEO, Pacte mondial des Nations Unies
Serge EKUE / Président, BOAD



15 MAI 2026

10:30 - 11:45 GMT+2

Table ronde stratégique 

LEAD — Construire ou louer : qui développera et

possédera les infrastructures numériques publiques

africaines ?

Participation sur inscription via l’application ou sur invitation.

L’Afrique investit des milliards pour numériser ses services publics, souvent à travers des processus
fragmentés, segmentés et difficiles à réorienter. Les gouvernements font face à un choix structurant :
continuer à recourir à des infrastructures propriétaires sous licence ou construire des socles numériques
partagés fondés sur des standards ouverts. Des expériences comme Irembo au Rwanda montrent
comment des plateformes bien conçues peuvent libérer des effets d’échelle et catalyser l’innovation
privée. L’enjeu dépasse la seule efficacité : les infrastructures numériques publiques permettent aux
entreprises locales de construire, adapter et opérer des systèmes numériques – en captant davantage
de valeur sur le continent plutôt qu’en l’exportant sous forme de licences et redevances payées ailleurs.
Cette table ronde explorera les modèles, incitations et approches de financement nécessaires pour
passer d’une numérisation fragmentée à des plateformes coordonnées qui soutiennent la prestation de
services publics et le développement d’écosystèmes numériques locaux.

Points clés

Priorités : Quels composants d’infrastructure numérique publique prioriser pour générer un impact
rapide et enclencher une dynamique d’écosystème ?
Choix de conception : Quelles approches techniques et de gouvernance permettent d’éviter la
dépendance à long terme tout en restant pratiques et évolutives ?
Modèles public-privé : Comment des structures de co-investissement peuvent-elles aligner
objectifs gouvernementaux et innovation privée ?
Passer à l’échelle : Que faudra-t-il pour traduire ces investissements en emplois locaux,
compétences et industries numériques ?

Speakers

Patrick DUPOUX / Directeur Général & Associé principal, membre du comité exécutif du BCG, BCG
Jyoti BALL / Directrice Générale Afrique subsaharienne, Amazon Web Services
Jean BOSCO IYACU / PDG, Access to Finance Rwanda (AFR)
Paulin BASINGA / Directeur Afrique, Gates Foundation
Akua GYEKYE / Directrice Afrique Affaire Gouvernementales, Microsoft
L. Nshuti MBABAZI / Directrice Générale, Alliance "Better Than Cash" (Nations Unies)
Khalid BADDOU / Directeur Exécutif des Affaires Institutionnelles, Université Mohammed VI
Polytechnique (UM6P)
Israel BIMPE / PDG, Irembo
Hanae BEN DRISS / Directrice Générale, Switch Al Maghrib - SWAM



Eva NGIGI / Directrice - Paiements et Banque internationale, Equity Bank Group
Sylvain EDDY / Directeur Général Côte d'Ivoire & Business Head, Arise IIP & Plateforme
Economique Industrielle d’Abidjan
Ofovwe AIG-IMOUKHUEDE / Vice-président exécutif, Fondation Aig Imoukhuede
H.E. Djibril OUATTARA / Ministre de la Transition Numérique et de l'Innovation Technologique,
République de Côte d'Ivoire



15 MAI 2026

10:45 - 12:00 GMT+2

Invest in Côte d'Ivoire

Rassemblement annuel de référence du secteur privé africain, l’Africa CEO Forum consacre une large
part de ses activités au dialogue entre décideurs publics et leaders du monde des affaires. Dans le cadre
des sessions «Invest In», les plus hautes autorités de pays africains, Premiers ministres, ministres et
hauts fonctionnaires, exposent leur stratégie de développement économique aux investisseurs et PDG.
Ces conférences sont l’occasion de dialoguer librement avec les délégations officielles sur de nombreux
sujets, de l’environnement des affaires aux projets d’investissements public et privé.

Speakers

Eric KACOU / Cofondateur et PDG d’Entrepreneurial, Solutions Partners (ESP)
H.E. Souleymane DIARRASSOUBA / Ministre du Plan et du Développement, République de Côte
d'Ivoire
H.E. Ibrahim Kalil KONATE / Ministre du Commerce, de l'Industrie et de l'Artisanat, République de
Côte d'Ivoire
H.E. Djibril OUATTARA / Ministre de la Transition Numérique et de l'Innovation Technologique,
République de Côte d'Ivoire
Nathalie Kouassi AKON / Directrice régionale Golfe de Guinée, Société Financière Internationale
Ahmed CISSE / Président, Confédération Générale des Entreprises de Côte d’Ivoire (CGECI)



15 MAI 2026

11:15 - 11:30 GMT+2

Rendre les réseaux routiers adaptés au commerce

intra-africain

L’Afrique assure 80 % de son fret par route, mais transporter des marchandises à l’intérieur du continent
reste souvent plus coûteux que de les expédier depuis l’Asie. Alors que la ZLECAf pourrait générer
jusqu’à 275 milliards de dollars de commerce intra-africain supplémentaire d’ici 2045, la modernisation
de 60 000 km de corridors routiers apparaît essentielle. Pour les acteurs de la construction, les
retombées économiques sont-elles à la hauteur des investissements nécessaires pour transformer les
infrastructures routières du continent ?

Speakers

Terryanne CHEBET / Directrice Générale, Pink Foundry Communications
Papa Amadou SARR / Directeur Général, Porteo Group



15 MAI 2026

11:30 - 13:00 GMT+2

Invest in Bénin

Rassemblement annuel de référence du secteur privé africain, l’Africa CEO Forum consacre une large
part de ses activités au dialogue entre décideurs publics et leaders du monde des affaires. Dans le cadre
des sessions «Invest In», les plus hautes autorités de pays africains, Premiers ministres, ministres et
hauts fonctionnaires, exposent leur stratégie de développement économique aux investisseurs et PDG.
Ces conférences sont l’occasion de dialoguer librement avec les délégations officielles sur de nombreux
sujets, de l’environnement des affaires aux projets d’investissements public et privé.

Speakers

Abdou DIOP / Associé Gérant, Forvis Mazars
Eric AKOUTE / Directeur général, APIEx Bénin
Régis FACIA / Directeur Général & Premier Vice Président, Top Chrono & Patronat du Bénin
Pierre GERKENS / Directeur Général , Africa Logistics Zone
Rohan GARG / Co-fondateur & Directeur Général, Wapack



15 MAI 2026

11:45 - 12:00 GMT+2

AFIS 2026 

Un nouveau chapitre pour l’agenda financier de

l’Afrique

Dans ce segment Web TV, nous mettons en avant le Africa Financial Summit 2026, plateforme de
référence réunissant les leaders financiers africains autour de la transformation économique du continent.

Après quatre éditions à Lomé et Casablanca, l’AFIS se tiendra pour la première fois en Afrique australe,
à Luanda, en novembre prochain.

Avec Felinto Soares (Banque nationale d’Angola) et Olivier Noël (AFIS), cette session abordera les
priorités clés : mobilisation de capitaux, renforcement des systèmes financiers et accélération de
l’innovation, dans un contexte mondial incertain.

 

Speakers

Laurdi SALA-DIAKANDA / Responsable du secteur financier, Africa Financial Summit - AFIS
Olivier NOEL / Secrétaire Général, AFIS
Felinto SOARES / Directeur de cabinet du Gouverneur, Banco Nacional de Angola



15 MAI 2026

11:55 - 12:10 GMT+2

Conversation with 

Les grands moyens : redresser la trajectoire

industrielle du Gabon

Interdiction d’exporter le manganèse brut dès 2029, investissements énergétiques, relance agricole,
politique industrielle assumée… Le président Oligui Nguema entend repositionner l’État comme un
acteur de la restructuration économique du pays. Le discours sur la transformation locale n’est pas
nouveau en Afrique centrale. Ce qui change est peut-être plus direct : une volonté d’utiliser le pouvoir de
l’État pour déplacer la valeur et redéfinir les termes du rapport avec les opérateurs historiques. Le prix de
cette stratégie – capital, capacités d’exécution, tolérance au risque – est la vraie question. Cette
conversation explore ce que redresser la trajectoire industrielle du Gabon implique réellement. 

Speakers

Marwane BEN YAHMED / Directeur de la publication, Jeune Afrique
H.E. Brice Clotaire OLIGUI NGUEMA / Président, République du Gabon



15 MAI 2026

11:58 - 13:30 GMT+2

Invest in Gabon

Rassemblement annuel de référence du secteur privé africain, l’Africa CEO Forum consacre une large
part de ses activités au dialogue entre décideurs publics et leaders du monde des affaires. Dans le cadre
des sessions «Invest In», les plus hautes autorités de pays africains, Premiers ministres, ministres et
hauts fonctionnaires, exposent leur stratégie de développement économique aux investisseurs et PDG.
Ces conférences sont l’occasion de dialoguer librement avec les délégations officielles sur de nombreux
sujets, de l’environnement des affaires aux projets d’investissements public et privé.

Speakers

Salimatou DIALLO / Partenaire associée, ADNA
H.E. Brice Clotaire OLIGUI NGUEMA / President, Republic of Gabon
Dahlia KHALIFA / Directrice régionale, Afrique centrale et Afrique de l'Ouest anglophone , Société
Financière Internationale
Selim BORA / Président, Summa International Construction Group
Yelena FOTSO / Directrice Générale, AVI Group, Anfel Consulting & Lunay Energy,
H.E. Clotaire KONDJA / Ministre du Pétrole et du Gaz, République du Gabon
H.E. Pacôme KOSSY / Ministre de l’Agriculture, de l’Élevage et du Développement Rural,
République du Gabon
Ghislain MOANDZA MBOMA / Directeur Général, ANPI
Marwane BEN YAHMED / Directeur de la publication, Jeune Afrique



15 MAI 2026

12:00 - 13:00 GMT+2

L’essor des BOT : bâtir les infrastructures africaines à

l’ère de la souveraineté technologique

Les montages Build-(Own-)Operate-Transfer représentent depuis longtemps plus de 60 % des nouveaux
projets électriques raccordés au réseau en Afrique. Avec des ports, terminaux et hubs logistiques
bénéficiant de revenus contractuels et d’une demande liée aux échanges, les BOT dans le transport
reviennent également en force. Le modèle est-il adapté à un continent qui doit multiplier par cinq ses
capacités de data centers pour répondre à la demande à moyen terme ? Les BOT se prêtent
particulièrement bien aux infrastructures numériques, où les couches logicielles s’ancrent dans des actifs
physiques ou institutionnels de long terme, des réseaux de fibre aux clouds publics en passant par les
plateformes nationales. Ils permettent aux États d’internaliser progressivement capacités et souveraineté
sans retarder le déploiement. D’où vient le malaise?

Points clés

Le facteur temps : les durées des BOT et BOOT en Afrique s’allongent, autour de 25 à 30 ans,
signe de confiance des investisseurs. Quels risques doivent être anticipés et maîtrisés par les
investisseurs privés dans ces PPP ?
Capacité, contrôle, crédibilité : les BOT permettent-ils réellement de répondre aux inquiétudes des
États concernant l’exploitation privée des infrastructures numériques, ou ne font-ils que gagner du
temps ?
Première pierre : des systèmes d’identité nationale aux dorsales fibre, des clouds souverains aux
switches de paiement nationaux, par où commencer ?

Speakers

Fiona MUTHONI NARINGWA / Journaliste, Africa Storyline
Emmanuel LUBANZADIO / Responsable Afrique, OpenAI
Agnès DIALLO / Directrice Générale et Présidente du Conseil d'administration, IN Groupe
Hardy PEMHIWA / Président & CEO, Cassava Technologies
Linda MUNYENGETERWA / Directeur Global PPP & conseil en transactions, Société Financière
Internationale
Katie HILL / Associée & Directrice, BCG Nairobi



15 MAI 2026

12:00 - 13:00 GMT+2

Zone critique : la logistique interne, atout caché des

hubs industriels africains ?

Les complexes portuaires industriels africains deviennent de véritables moteurs économiques, de la
plateforme de Tanger Med, avec ses 110 000 emplois, au bassin automobile de Durban. Pourtant, une
dimension reste souvent sous-estimée : l’efficacité opérationnelle à l’intérieur même de ces sites, qui
peuvent s’étendre sur plus de 20 km². La fluidité, la sécurité et la prévisibilité des déplacements internes
ne sont plus de simples détails opérationnels, elles sont devenues des variables stratégiques qui
conditionnent productivité et compétitivité. Les données issues de grands sites industriels montrent
qu’optimiser les flux de mobilité peut permettre d’économiser des milliers de kilomètres et des centaines
d’heures de main-d’œuvre par an et par site. Les hubs les plus avancés ont déjà intégré cette logique : la
France a engagé 222 millions d’euros dans le projet Mobi Smart Port du Havre, tandis qu’Amazon a
obtenu des gains de productivité à deux chiffres en repensant ses flux internes. Alors que les industriels
mondiaux cherchent des chaînes d’approvisionnement plus résilientes au-delà de l’Asie, la manière dont
les hubs africains optimisent leur logistique interne déterminera leur compétitivité industrielle.

Points clés

Retour sur mobilité : quel est le ROI mesurable de l’optimisation de la mobilité interne, et qui en
bénéficie : l’opérateur de zone, l’industriel, ou les deux ?
Orchestrer ou déléguer : les opérateurs de zones doivent-ils devenir des orchestrateurs de
mobilité, ou faut-il un nouveau modèle public-privé associant ports, industriels, opérateurs de
transport et autorités urbaines ?
Argument décisif : les systèmes de mobilité intelligente, grâce à des coûts d’exploitation plus
faibles et à une moindre dépendance au carburant, peuvent-ils devenir un facteur décisif
d’attractivité pour les industriels internationaux ? 

Speakers

Ramah NYANG / Journaliste, CGTN/Bloomberg
Patrick LAWSON / Directeur logistique, Arise Group
Serge AGNERO / Directeur général régional, Golfe de Guinée, Africa Global Logistics
Hugo AZEVEDO / Directeur Financier, OPAIA Group
Dinesh RATHI / Directeur Financier - Groupe, Lagos Free Zone (Tolaram)



15 MAI 2026

12:00 - 13:30 GMT+2

Side-event 

La question à 7 $ : Pourquoi l'Afrique ne peut pas se

permettre de perdre une génération — et ce que le

secteur privé peut faire dès maintenant.

Investir dans la santé des mères est l’un des engagements les plus rentables qu’un gouvernement, une
entreprise ou une fondation puisse prendre. L’OMS estime que chaque dollar investi dans la santé
maternelle et infantile génère jusqu’à 7 $ de bénéfices économiques, grâce à la réduction des coûts de
santé, à l’augmentation de la productivité et à des générations futures en meilleure santé. Pourtant,
l’Afrique de l’Ouest et centrale représente encore plus de la moitié des décès maternels mondiaux. Le
défi ne réside pas seulement dans les ressources, mais aussi dans la coordination : des interventions
fragmentées, un financement mal aligné et des mécanismes limités pour traduire l’engagement en
résultats mesurables. Alors que les gouvernements cherchent des modèles plus durables et évolutifs, le
secteur privé joue un rôle important aux côtés des partenaires publics et philanthropiques. Comment les
acteurs peuvent-ils mieux aligner les incitations, le financement et les modèles de prestation pour
transformer les efforts existants en résultats durables ?

Ce side event explorera comment une meilleure coordination entre les parties prenantes peut se traduire
par des améliorations plus efficaces, plus scalables et mesurables des résultats en matière de santé
maternelle et infantile.

Points clés :

De la fragmentation à la coordination  : Quelles leçons tirer des collaborations
intersectorielles passées et comment peuvent-elles informer des modèles plus efficaces à l’avenir
?
Comment le secteur privé peut-il être mieux intégré dans les stratégies de santé maternelle pour
obtenir des résultats mesurables et une valeur durable ?

De la coordination aux résultats : Comment un meilleur alignement entre les parties
prenantes peut-il se traduire par des améliorations tangibles et traçables des résultats en matière
de santé maternelle et infantile ?

Speakers

Ntaoleng LECHELA / Présentatrice et journaliste, Business Day TV & SAfm
Mayowa KUYORO / Associée et responsable de la Fintech et des paiements pour l'Europe de
l'Est, le Moyen-Orient et l'Afrique, McKinsey & Company
Donald KABERUKA / Chairman, SouthBridge Holding
Eva NANGOLO / Midwife, Nakaseke General Hospital
Paulin BASINGA / Directeur Afrique, Gates Foundation
Edha NAHDI / Directeur Général, Amsons Group of Companies
Muhammad Ali PATE / Ministre d’État à la Santé, Ministère fédéral de la Santé



H.E. Souleymane DIARRASSOUBA / Ministre du Plan et du Développement, République de Côte
d'Ivoire
Louise RIALS / Directrice juridique & affaires publiques Afrique, Danone
Mildred Nadah PITA / Responsable des affaires publiques Science et durabilité, Afrique, Bayer



15 MAI 2026

12:15 - 13:15 GMT+2

Table ronde stratégique 

Sortir du vrac : le commerce africain peut-il tirer

l’industrie vers le haut ?

Participation en s’inscrivant via l’appli ou sur invitation.

Le commerce mondial transitant par les ports africains bat des records. Mais la hausse des volumes
masque une divergence essentielle : la nature des biens échangés. Au cours de la dernière décennie,
les importations de machines et d’intrants industriels ont reculé dans plusieurs grandes économies,
notamment le Nigeria (-9,4 %), le Kenya (-6,2 %) et l’Afrique du Sud (-2,8 %), tandis que les carburants
et les biens de consommation dominent. Au Nigeria, les carburants ont récemment représenté à eux
seuls 38 % des importations. Il ne s’agit pas d’un problème d’accès aux routes commerciales, mais de
structuration des échanges. Politiques fiscales, stratégies portuaires et zones économiques spéciales
déterminent si l’Afrique utilise les réseaux mondiaux pour construire des capacités industrielles ou pour
renforcer sa dépendance aux produits finis importés. Cette table ronde pose une question simple :
comment faire en sorte que l’intégration commerciale tire l’industrie vers le haut ?

Points clés

Fiscalité ou structure ? Pourquoi certains pays exonèrent-ils les biens d’équipement quand d’autres
les taxent jusqu’à 30–40 % ? Quels choix ont fait les économies qui se sont industrialisées ?
Dans l’œil des investisseurs : quels signaux, dans la composition des flux et l’intégration des
chaînes de valeur, convainquent qu’un port, un corridor ou une ZES captera demain des flux
industriels à forte valeur ?
Le levier logistique : Quels outils concrets permettent d’orienter les échanges vers la production
plutôt que la consommation ?

Speakers

Aubrey HRUBY / Conseillère senior au Centre Africain, The Atlantic Council
Kim FEJFER / Directeur Général, A.P. Møller Capital
JOSHUA OIGARA / Directeur général régional Afrique de l'Est , Standard Bank Group
Heike HARMGART / Directrice Générale, Afrique Sub-Saharienne, EBRD
H.E. Dr. Thani bin Ahmed AL ZEYOUDI / Ministre du Commerce extérieur, Ministère du Commerce
extérieur des Emirats Arabes Unis
William SEARS / COO Logistique, Afrique, DP World



15 MAI 2026

12:30 - 14:00 GMT+2

Italie Afrique: Un partenariat pour une croissance

durable



15 MAI 2026

12:30 - 14:00 GMT+2

WFC Cocktail 

Nouvelles Leaders, Nouveaux Codes : Renforcer les

Voies d'Accès au Leadership pour les Femmes

Africaines

À travers l’Afrique, les femmes progressent dans le monde des affaires et de la vie publique, pourtant les
voies d’accès aux plus hautes fonctions de direction restent structurellement limitées. Elles ne
représentent que 6 % des PDG et 22 % des membres de comités exécutifs en Afrique subsaharienne, et
environ 27 % des sièges parlementaires. La question n’est plus de savoir si le vivier existe, mais
pourquoi il ne se traduit pas par un accès au leadership à grande échelle.

Ce cocktail en cercle fermé va au-delà des questions de représentation pour interroger les mécanismes
qui déterminent l’ascension professionnelle. S’appuyant sur des trajectoires réelles dans divers secteurs,
la discussion portera sur la manière dont les institutions allouent les opportunités, des promotions aux
revenus, et sur la façon dont ces décisions s’accumulent dans le temps. Les données montrant que les
entreprises surperforment plus souvent lorsque des femmes occupent des fonctions opérationnelles, la
conversation se déplace de l’accès au pouvoir vers le contrôle de la création de valeur. Dans un cadre
informel et de haut niveau, les participant(e)s échangeront leurs points de vue, remettront en question les
pratiques enracinées et identifieront les leviers structurels susceptibles d’accélérer l’accès des femmes
au leadership à grande échelle.

Points clés 

Quels sont aujourd’hui les véritables rôles passerelles vers les plus hautes fonctions de direction
dans les institutions africaines ? Qui y a accès, et comment élargir cet accès ?
À quel moment les trajectoires de leadership des femmes se bloquent-elles le plus souvent, et
qu’est-ce qui, au sein de l’institution, provoque ce blocage ?
Que faut-il changer dans les systèmes de promotion, le parrainage et la maîtrise des portefeuilles
commerciaux ou stratégiques pour obtenir des résultats sensiblement différents au sommet ?

Speakers

Lillian KIDANE / Partenaire et Directrice régionale Afrique, Dalberg Advisors
Rachel MORÉ-OSHODI / Directrice Générale & CEO, ARM-Harith
Hon. Paula INGABIRE / Ministre de l'Information et des Communications, de la Technologie et de
l'Innovation, République du Rwanda
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De la ferme au rayon : des filières logistiques

compétitives pour des champions agroindustriels

africains

Participation en s’inscrivant via l’appli ou sur invitation.

La grande distribution moderne en Afrique se développe rapidement. Les ventes alimentaires dépassent
40 milliards de dollars en Afrique du Sud, et le marché ivoirien croît de près de 10 % par an. Des
enseignes comme Naivas, Auchan et Shoprite ouvrent leurs rayons aux produits locaux. Pourtant, la
croissance des exportations alimentaires européennes et chinoises vers l’Afrique continue de devancer
le développement de l’offre locale. Fragmentation de l’offre, faiblesse des chaînes du froid et irrégularité
de la qualité : autant de freins à l’intégration des circuits de distribution formelle. Cette session examine
les arrangements d’approvisionnement, de contractualisation et de logistique nécessaires pour faire de la
croissance de la grande distribution un levier pour l’émergence de champions agroindustriels africains.

Points clés

Seuil critique : Quels mécanismes d’approvisionnement et arrangements commerciaux peuvent
permettre aux producteurs africains de proposer une offre fiable à grande échelle ?
Maillons fiables : Chaîne du froid, transformation, conditionnement, certification – où se trouvent
les gains de compétitivité les plus importants ?
Discipline d’achat : Quelles conditions permettraient aux producteurs africains de répondre
durablement aux exigences de la distribution formelle ?

Speakers

Leanne DE BASSOMPIERRE / Journaliste, The Africa Report
Andreas VON PALESKE / Directeur Général, Naivas
Karidas TSHINTSHOLO / Fondateur & CEO, Khula
Olivier BUYOYA / Directeur Régional Afrique de l'Ouest, Société Financière Internationale
Abdoul Karim DIALLO / Directeur Général, SONOCO
Hendrik BORN / Directeur Général Produits laitiers Afrique, Danone
Levi GASANGWA / Directeur des solutions commerciales et d'entreprise, Bank of Kigali
Erwan CAMPHUIS / Directeur général & membre du Conseil d'administration, Martinez Hermanos
Group
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À vos marques : le manuel de conquête des marchés

de masse africains

D’ici 2030, les dépenses alimentaires des consommateurs africains approcheront à elles seules les 1
000 milliards de dollars, sans compter les télécoms, le logement et le transport. Conquérir ces marchés
informels, fragmentés et sensibles aux prix demande maîtrise millimétrée de la distribution, qualité
constante, discipline tarifaire et confiance méritée. Une nouvelle génération d’entreprises africaines est
en train d’écrire ce manuel. Des groupes comme Flour Mills of Nigeria ont su imposer des marques qui
défient celles des multinationales. Des producteurs locaux de boissons gagnent des marchés en
adaptant leurs produits aux goûts et aux portefeuilles africains. Les smartphones abordables s’imposent
comme infrastructure pivot, propulsant paiements mobiles, logistique affûtée par la donnée et relation
client directe. 

Points clés

Sensible aux marchés : Comment concevoir produits et distribution calibrés pour des
consommateurs informels et attentifs aux prix, loin des stéréotypes sur les « nouvelles classes
moyennes » ?
Portée de masse : Comment assurer la mise sur le marché, en Afrique, de produits de qualité –
avec rapidité et à grande échelle ?
Avantage numérique : entre paiements mobiles, distribution affûtée par la donnée et accès direct
au consommateur, quelles capacités sont déterminantes – et comment les entreprises africaines
peuvent-elles les développer durablement ?

Speakers

David PILLING / Rédacteur en chef Afrique, Financial Times
Charles VAN DER STEENE / Directeur général, Sous-continent indien, Moyen-Orient et Afrique
(IMEA), MAERSK
Pablo PERVERSI / Président Europe, Turquie, Moyen-Orient, Afrique (EMEA), Danone
Angela WAMOLA / Directrice Afrique , GSMA
Ebenezer ASANTE / Vice-Président, MTN Group
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Voies d'expansion : qui finance les routes qui

manquent ?

Invisible de l’extérieur, le coût des pertes, retards et surcoûts logistiques dus aux défaillances routières
est pourtant bien perceptible dans les marges des entreprises africaines. Sur le corridor Abidjan-Lagos,
où circulent plus de 50 millions de tonnes de marchandises par an, passer une frontière peut rallonger le
trajet de 24 à 48 heures. Environ 80 % du fret en Afrique subsaharienne passe par les routes – un
réseau structurellement en retard sur les besoins du marché. Des projets ambitieux comme l’autoroute
Nigeria-Côte d’Ivoire – 15,6 milliards de dollars – sont désormais sur le point de démarrer. Mais
construire n’est que la moitié du problème : la maintenance reste chroniquement sous-financée, et le
déficit global de financement routier dépasse 100 milliards de dollars par an. La question n’est plus de
savoir si le secteur privé paie – il paie déjà. Elle est de savoir s’il peut financer la solution.

Points clés

Charges masquées : Quel est le vrai coût du déficit routier pour les entreprises africaines – en
marges érodées et en compétitivité perdue – et qui en supporte effectivement le poids ?
Du fardeau au financement : Comment transformer industriels, logisticiens et distributeurs en co-
investisseurs des infrastructures qu’ils utilisent ? Quels montages ont fait leurs preuves, et que
doivent garantir les États ?
La génération des corridors : La route du Cap au Caire a pris des décennies. Peut-on boucler les
grands corridors transafricains restants en une génération – et à quelles conditions ?

Speakers

Ntaoleng LECHELA / Présentatrice et journaliste, Business Day TV & SAfm
František RUZICKA / Vice Secrétaire Général, OCDE
Papa Amadou SARR / Directeur Général, Porteo Group
Soumya BANERJEE / Directeur régional par intérim chargé des infrastructures en Afrique, Société
Financière Internationale
Karim EZZEDDINE / Vice Président, SkyKapital
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Yango Side Event 

Débloquer l'opportunité mobilité de 50 milliards de

dollars en Afrique

Le marché de la mobilité numérique en Afrique fonctionne à une fraction de son potentiel. Avec des taux
de pénétration estimés à seulement 5 à 25 % du marché adressable, bien en deçà de l’Asie ou de
l’Amérique latine, la contrainte n’est pas la demande, mais les systèmes qui permettent la mise à
l’échelle. Le capital reste limité, les infrastructures fragmentées, et les cadres réglementaires incertains,
freinant le développement d’écosystèmes de transport urbain intégrés et efficaces.

Réunissant des leaders issus des sphères politique, financière, infrastructurelle et opérationnelle, cette
session explorera comment débloquer cette opportunité de plus de 50 milliards de dollars. Positionnée
comme une plateforme à la fois d’analyse et d’action, elle se concentrera sur l’alignement des
investissements, des infrastructures et de la réglementation pour accélérer la mise à l’échelle, débloquer
des partenariats et placer la mobilité au cœur de la prochaine frontière de croissance de l’Afrique.

Points clés :

Qu’est-ce qui freine la mise à l’échelle de la mobilité numérique en Afrique, et où se situent les
vrais points de blocage ?
Comment mieux aligner capital, infrastructures et réglementation pour débloquer des écosystèmes
de mobilité à grande échelle ?
Quels partenariats sont nécessaires pour passer de systèmes fragmentés à des solutions
intégrées et de grande envergure ?

Speakers

Coura Carine SENE / Directrice Régionale, Wave Mobile Money Group
Josh WILSON / Conseiller senior, TIMBUKTOO / UNDP
Adeniyi ADEBAYO / Directeur Afrique , Yango Groupe Afrique
Kaushik BURMAN / PDG et Directeur du Conseil d'Administration, Spiro
/ Co-Fondateur, GOCAB
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Invest in Tanzanie

Rassemblement annuel de référence du secteur privé africain, l’Africa CEO Forum consacre une large
part de ses activités au dialogue entre décideurs publics et leaders du monde des affaires. Dans le cadre
des sessions «Invest In», les plus hautes autorités de pays africains, Premiers ministres, ministres et
hauts fonctionnaires, exposent leur stratégie de développement économique aux investisseurs et PDG.
Ces conférences sont l’occasion de dialoguer librement avec les délégations officielles sur de nombreux
sujets, de l’environnement des affaires aux projets d’investissements public et privé.

Speakers

Nina Cindy MALEKIA / Responsable Pays pour la Tanzanie, IFC
Hon. Ambassador Mahmoud KOMBO / Minister of Foreign Affairs and East African Cooperation,
Ministry of Foreign Affairs - United Republic of Tanzania
Ruth ZAIPUNA / Directrice Générale, NMB Bank Plc
Theobald SABI / Directeur Général, NBC Bank
Shahazad ATHAR / Directeur général & Membre du conseil d'administration, Tanzania East Africa
Gateway Terminal Limited (TEAGTL)
Hon. Angellah Jasmine Angellah Jasmine Mbelwa KARIUKI / Ministre des Communications et des
Technologies de l'information, République de Tanzanie
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WFC - Table ronde stratégique 

Le juste milieu : qui capte la valeur au cœur des

chaînes africaines ?

Dans le cacao ivoirien, les travailleuses fournissent 68 % de la main-d’œuvre mais ne captent que 21 %
des revenus. Dans le café éthiopien, elles représentent 75 % de la main-d’œuvre des petits producteurs,
mais possèdent à peine 0,2 % des plus de 3 000 entreprises de négoce. Le constat est clair : les
entrepreneures sont structurellement absentes du cœur des chaînes de valeur – ces fonctions de
transformation, de négoce et de transport qui déterminent qui capte la valeur, et à quel prix. Le standard
2X, soutenu par IFC et les institutions de développement, a précisément été conçu pour réaligner les
incitations et combler cet écart. La question n’est plus de savoir s’il existe, mais qui capte la valeur au
cœur des chaînes africaines – et pourquoi les entrepreneures en sont encore exclues.

Points clés

Accès déverrouillé : Entre financement des actifs, réforme des coopératives et droits contractuels,
où se situe le point de levier décisif ?
Résoudre l’équation : Si l’intégration des entrepreneures dans l’agrégation et le commerce
améliore l’efficacité des chaînes, pourquoi le secteur privé n’a-t-il pas encore basculé ? Quelles
conditions rendent ce modèle réellement viable ?
Activer de nouveaux leviers : Quelles évolutions – dans la commande publique, la gouvernance ou
les dispositifs financiers – permettraient de transformer rapidement la captation de valeur au cœur
des chaînes africaines ?

Speakers

Yasmin KUMI / Fondatrice & CEO, Africa Foresight Group
H.E. Fatima CAMARA / Ministre de l’Industrie et du Commerce, République de Guinée
Josiane TCHOUNGUI / Directrice Générale, Atlantic Cocoa Corporation
Agnes KALIBATA / Fondatrice et Présidente, C4Impact Advisory Group
Anil NAIR / Directeur Pays - Nigeria, Olam Agri
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Invest in Afrique du Sud

Rassemblement annuel de référence du secteur privé africain, l’Africa CEO Forum consacre une large
part de ses activités au dialogue entre décideurs publics et leaders du monde des affaires. Dans le cadre
des sessions «Invest In», les plus hautes autorités de pays africains, Premiers ministres, ministres et
hauts fonctionnaires, exposent leur stratégie de développement économique aux investisseurs et PDG.
Ces conférences sont l’occasion de dialoguer librement avec les délégations officielles sur de nombreux
sujets, de l’environnement des affaires aux projets d’investissements public et privé.

Speakers

Trudi MAKHAYA / Associée, BCG
Luna NEVHUTALU / Responsable des ventes institutionnelles pour les Marchés mondiaux , Rand
Merchant Bank
Cassim COOVADIA / Sherpa, B20 Afrique du Sud, B20 Afrique du Sud
Willem VAN DER SPUY / Directeur général adjoint par intérim chargé des exportations, Ministère
sud-africain du Commerce, de l'Industrie et de la Concurrence
Loyiso TYABASHE / PDG Groupe, South African Nuclear Energy Corporation (Necsa)
Mohammed MAHOMEDY / Responsable Infrastructure et du Transport ferroviaire en Afrique , DP
World
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GABI Solutions Lab : Le rôle moteur du secteur privé

dans le financement des infrastructures publiques

numériques (IPN)

Accès sur invitation uniquement. Le GABI Solutions Lab est une session de haut niveau, axée sur les
résultats, qui rassemble des chefs d’entreprise, des investisseurs, des décideurs politiques et des
institutions publiques afin de construire des partenariats concrets pour l’avenir de l’Afrique. Il est organisé
dans le cadre de la Global Africa Business Initiative (GABI), la plateforme phare du Pacte mondial des
Nations Unies visant à positionner l’Afrique comme une destination de premier choix pour le commerce,
l’investissement et l’innovation, en mobilisant des parties prenantes tournées vers l’avenir autour de
solutions concrètes.

Au sein de GABI, les Action Pathways sont des coalitions ciblées de dirigeants travaillant sur des thèmes
prioritaires tels que la transformation numérique et la santé, en passant d’engagements de haut niveau à
des partenariats spécifiques, des investissements et des feuilles de route de mise en œuvre. Le GABI
Solutions Lab connecte les Action Pathways « Numérique » et « Santé » en utilisant la technologie
numérique appliquée à la santé comme cas concret d’un défi plus large : comment mobiliser davantage
de capitaux privés vers des infrastructures d’intérêt public. Plutôt que de débattre du déficit de
financement en termes abstraits, la session présentera un nombre restreint de défis réels et invitera des
dirigeants de haut rang à réfléchir à ce qu’il faudrait pour les rendre attractifs pour les investisseurs,
reproductibles à grande échelle et opérationnellement viables.

Speakers

Caitlin BURTON / Directrice Afrique, Zipline
Emmanuel LUBANZADIO / Responsable Afrique, OpenAI
Joan MANDA / Responsable globale, timbuktoo
Serah KATUSYA / Directrice générale, Wild Mango
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L’investissement du Sud global vers le Sud global

offrira-t-il de meilleures conditions pour l’Afrique ?

Le Sud global représentera la moitié de la croissance économique mondiale d’ici 2030, et les échanges
entre ses économies s’intensifient. Des investisseurs du Golfe, dont beaucoup sont issus de pays
intégrés au bloc BRICS élargi, ont investi 100 milliards de dollars en Afrique au cours de la dernière
décennie. Ce capital provenant de puissances émergentes se traduira-t-il par une plus grande part de
valeur ajoutée conservée sur le continent, ou reproduira-t-il les schémas habituels d’extraction ? Et, alors
que les tensions s’intensifient au Moyen-Orient, cette dynamique d’investissement est-elle réellement
durable ?

Speakers

Terryanne CHEBET / Directrice Générale, Pink Foundry Communications
Karim NOUJAIM / Fondateur et associé gérant, Skykapital
Gaurav GUPTA / Associé Gérant mondial, Dalberg Advisors
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Table ronde stratégique 

Deal flow : relancer le financement des acquisitions en

Afrique

Participation en s’inscrivant via l’appli ou sur invitation.

L’activité de M&A en Afrique a reculé de 24 % début 2025, alors même que le marché mondial repartait.
Un frein majeur : l’absence de financement d’acquisition. Faute d’instruments adaptés, les entreprises
doivent mobiliser leur trésorerie ou céder du capital, freinant la consolidation et fragmentant les chaînes
de valeur. Quelques opérations, comme le financement par MCB des acquisitions de 200 à 300 millions
de dollars d’Invictus Investment Company, montrent que le modèle fonctionne. Mais l’offre reste limitée :
peu de banques s’y positionnent, les entreprises peinent à se qualifier, et les institutions de
développement hésitent à intervenir. Comment structurer ce marché pour en faire un véritable pipeline
au service des entreprises africaines de taille intermédiaire ?

Points clés

Angles morts : Quels instruments de financement les champions africains n’utilisent-ils pas encore
pour soutenir leur croissance externe ?
Partager l’exposition : Quels partenariats supplémentaires sont nécessaires pour élargir l’usage
d’instruments structurés dans le financement d’acquisition ?
Conditions d’accès : Quelles conditions les entreprises doivent-elles remplir pour accéder à des
financements d’acquisition flexibles, et comment les prêteurs peuvent-ils formaliser ces critères ?

Speakers

Olivier NOEL / Secrétaire Général, AFIS
Amol PRABHU / PDG, Afrique du Sud, Barclays
Funso AKERE / Responsable du conseil en fusions-acquisitions, régions Afrique, Standard Bank
Group
Terence SIBIYA / Directeur exécutif groupe, Régions Afrique, Nedbank
Dalu AJENE / Directeur Général et Responsable de la couverture Afrique, Standard Chartered
Ashvin DEENA / Directeur Général Couverture, Banque Commerciale de Maurice
Kanayo AWANI / Vice-présidente exécutive, Afreximbank
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Panel 

Une croissance en béton : l'Afrique peut-elle soutenir

son expansion urbaine?

Depuis des décennies, les villes africaines s’étendent plus vite que leurs bases industrielles. La demande
urbaine s’accélère, mais la production locale des matériaux nécessaires à la construction de la ville
africaine – ciment, acier, verre – n’a pas suivi. D’ici 2050, les villes africaines accueilleront 800 millions
d’habitants supplémentaires. Pourtant, en 2024, le continent n’a produit que 22,3 millions de tonnes
d’acier brut – environ le quart de ce qu’il faudrait pour les loger. La capacité de production industrielle
reste bridée par des contraintes énergétiques, logistiques, financières et politiques. Comment l’Afrique
peut-elle produire les matériaux nécessaires pour capter sa juste part du dividende démographique ?

Points clés

Lignes de commande : Comment les industriels peuvent-ils sécuriser des contrats d’achat ferme
justifiant de nouveaux investissements productifs ?
Électrons libres : L’Afrique manque d’installations électriques de qualité industrielle. Comment
intégrer réseaux, systèmes de stockage et IPP industriels pour livrer une énergie adaptée aux
usines ?
Appels intrants : Un four à ciment, c’est un projet sur trente ans. Comment déployer des capitaux
patients plus en amont de la chaîne de valeur, vers les intrants industriels trop souvent négligés ?

Speakers

Julien WAGNER / Responsable Diversification Media, Jeune Afrique Media Group
Nora WITTSTRUCK / Directrice de l'Analyse, Finances Publiques Mondiales., S&P Global Ratings
Walid SHETA / Président de la zone Moyen-Orient et Afrique, Schneider Electrics
Edha NAHDI / Directeur Général, Amsons Group of Companies
Boyd MERRETT / PDG Groupe, UCC Holding
Aymeric D'YDEWALLE / Directeur Général, Saint-Gobain Afrique
Oladayo WILLIAMS / Directeur Général, Tetracore Energy Group
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Conversation with 

Avantage du terrain : qui capte la valeur du sport

africain ?

L’économie sportive africaine connaît une croissance rapide – près de 2 milliards de téléspectateurs pour
la CAN 2023, une demande croissante en sponsoring, et des gouvernements qui mobilisent de plus en
plus le sport au service du tourisme et de l’image nationale. Pourtant, l’essentiel des retombées
commerciales reste hors du continent. La question n’est pas celle du talent, mais celle de la propriété :
des droits, des données, des marchés de sponsoring transparents, et des infrastructures modernes.
Durant cette conversation, la Ministre Mukazayire et Amadou Gallo Fall explorent avec Ethiopis Tafara
ce qu’il faudra pour transformer l’essor du sport africain en véritable moteur de création de richesse – un
écosystème où les clubs, les fédérations, les athlètes, les marques et les investisseurs africains
possèdent les actifs, captent les revenus et fixent les règles du jeu

Speakers

Ethiopis TAFARA / Vice-président régional, Afrique, Société Financière Internationale
H.E. Nelly MUKAZAYIRE / Ministre des Sports, République du Rwanda
Amadou Gallo FALL / Président, Ligue Africaine de Basketball
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Panel 

Plus qu'un spectacle : produire, financer, valoriser la

création africaine

La création africaine s’impose mondialement – productions de Nollywood, rayonnement de l’Afrobeats.
Pourtant les capitaux restent contraints, les créateurs captent une part limitée de la valeur distribuée à
l’échelle mondiale, et les écosystèmes peinent à se structurer au-delà des réussites individuelles. Le
rachat de MultiChoice par Canal+ pour 2,4 milliards de dollars indique où les investisseurs voient une
opportunité. Les questions plus difficiles portent sur la suite : des modèles de financement qui survivent
aux transactions isolées, des structures de propriété intellectuelle qui ancrent la valeur sur le continent,
des politiques qui construisent des industries plutôt que de soutenir des productions éphémères. L’enjeu
: passer de la célébration du potentiel au diagnostic de ce qui débloque réellement l’investissement,
construit des chaînes de valeur locales et permet aux créateurs africains de capter la valeur économique
que leur contenu génère à l’échelle mondiale.

Points clés

Questions capitales : Où les investisseurs voient-ils des modèles économiques viables – et quels
obstacles structurels freinent le déploiement de capitaux dans les industries créatives ?
Valeur de marché : Quand la musique africaine est streamée mondialement ou qu’un film est
exporté, quelle part de la valeur reste sur le continent – et qu’est-ce qui changerait la donne ?
Succès durables : Les commissions cinématographiques et les fonds dédiés aux industries
créatives peuvent-ils construire des écosystèmes durables, ou ne soutiennent-ils qu’une activité
éphémère qui disparaîtrait sans subventions ?

Speakers

Gina DIN-KARIUKI / Fondatrice & Directrice Générale, Gina Din Group
Farid FEZOUA / Directeur Mondial de la Santé et de l'Education, Société Financière Internationale
Kegomoditswe SETHOSA / Directeur Général, GALXBOY
Mbithi MASYA / Réalisateur & Co-fondateur, NBO Film Festival
Tega OGHENEJOBO / Président & Chef des Opérations, Mavin Records
H.E. Sandrine UMUTONI / Secrétaire d’État pour la Jeunesse et les Arts, République du Rwanda
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Conversation with 

La logistique au cœur du défi de la sécurité alimentaire

en Afrique

La volatilité géopolitique actuelle redessine le paysage de la sécurité alimentaire en Afrique. Des
corridors multimodaux aux infrastructures de chaîne du froid et à la digitalisation, combler le déficit
logistique – du premier au dernier kilomètre – devient aussi stratégique que la production elle-même.
Philippe Labonne, président d’Africa Global Logistics, explique pourquoi investir dans les infrastructures
physiques, le capital humain et la création d’emplois ciblée est indispensable à l’avenir alimentaire du
continent.

Speakers

Estelle MAUSSION / Rédactrice en chef adjointe Economie, Jeune Afrique
Philippe LABONNE / Président, Africa Global Logistics
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Conflits et perturbations maritimes : quel impact pour

le commerce africain ?

Alors que les tensions s’intensifient dans le Golfe, les principales routes maritimes mondiales subissent
de graves perturbations. Le commerce africain, fortement tributaire de la logistique maritime, fait face à
des tensions croissantes sur l’ensemble de ses réseaux commerciaux. Avec l’application par les grands
transporteurs de surtaxes liées aux risques de guerre et aux besoins urgents, les coûts de transport
grimpent en flèche, menaçant les chaînes d’approvisionnement et la compétitivité des entreprises à
travers le continent.

Speakers

Terryanne CHEBET / Directrice Générale, Pink Foundry Communications
Frederik KLINKE / Responsable des coentreprises et des partenariats stratégiques pour l'Afrique et
l'Europe, APM Terminals
Youssef DBIRI / Vice-président - Développement commercial - Afrique, Gulftainer
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Conversation With 

Le sport, un terrain capital pour l’Afrique

Le sport africain n’a jamais manqué de talent, de spectacle ni de rayonnement mondial. Ce qui lui a
manqué, c’est la capacité à capter la valeur qu’il génère – droits médias, données, infrastructures,
produits dérivés ou puissance des marques portées par les athlètes bien au-delà des terrains. Pendant
des décennies, cette valeur a surtout été captée ailleurs. Changer cette réalité suppose à la fois la vision
de long terme de la finance du développement et l’expérience de ceux qui ont construit des organisations
sportives de l’intérieur. Makhtar Diop, directeur dénéral d’IFC, et Masai Ujiri, Président des Dallas
Mavericks et cofondateur de Zaria Group, partagent une même conviction : le sport africain est une
classe d’actifs à part entière.

Speakers

Eleni GIOKOS / Présentatrice & Correspondante, CNN
Makhtar DIOP / Directeur Général, Société Financière Internationale
Masai UJIRI / Co-Fondateur, Zaria Group



15 MAI 2026

17:00 - 18:00 GMT+2

The Scale Architects 

The Long Game

Des dirigeants actifs dans l’industrie, la finance et la logistique. Une discipline commune : se positionner
en avance sur le marché, souvent avant que le consensus ne se soit formé. Au fil des cycles
économiques et industriels, des zones géographiques et des secteurs, ils ont fait de leurs organisations
des instruments d’anticipation – pas seulement de croissance. Comment lire la trajectoire d’un secteur
avant les autres ? Et comment incarner cette capacité d’anticipation dans des institutions capables d’agir
au bon moment – et de prendre l’avance décisive ?

Speakers

Eleni GIOKOS / Présentatrice & Correspondante, CNN
Jean-Pascal TRICOIRE / Président du Conseil d'administration, Schneider Electric
Gagan GUPTA / Fondateur, ARISE BII, A2MP & Spiro
Dr. James MWANGI / Président Directeur général, Equity Group
Jeremy AWORI / CEO Groupe, Ecobank Transnational Inc
Acha LEKE / Associé principal et Président, McKinsey & Company, Africa



15 MAI 2026

18:00 - 18:10 GMT+2

ACF TV Closing 

Les idées que les dirigeants peuvent rapporter de Kigali

L’Africa CEO Forum 2026 n’a pas vocation à s’achever à Kigali. Il doit au contraire y trouver un point de
départ. Pendant deux jours, parmi les décideurs économiques les plus influents du continent, les
échanges ont été intenses, les débats francs, et les positions parfois divergentes, autour des défis
majeurs auxquels font face les entreprises africaines.

Du futur du capital africain à la promesse de l’intelligence artificielle, en passant par la sécurité
énergétique et le coût du commerce transfrontalier, les discussions ont été ambitieuses et les attentes
élevées.

Mais la véritable mesure de cette ambition réside dans les idées que les dirigeants emportent avec eux
depuis Kigali, et surtout dans les décisions qu’ils prendront, une fois de retour dans leurs entreprises et
leurs conseils d’administration.

Speakers

Terryanne CHEBET / Directrice Générale, Pink Foundry Communications
Frederic MAURY / DG Délégué - Events, Jeune Afrique Media Group



15 MAI 2026

18:30 - 22:00 GMT+2

Dîner The Africa Report & Invest Africa 

Afrique résiliente : investissement, commerce et le

nouveau réalignement mondial

Participation sur invitation uniquement.

Organisée en marge de l’Africa CEO Forum 2026, cette soirée intime réunira un cercle restreint de
dirigeants de haut niveau pour un échange stratégique sur la manière dont l’investissement, le
commerce et les partenariats peuvent renforcer durablement la résilience du continent.


